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Placentas demandés !
□ Les hôpitaux canadiens fournissent, 
chaque année, plus de 200 000 placentas 
à l’Institut Mérieux, en France

Depuis plusieurs années, une entreprise ontarienne achète, au prix 
de 35 cents, le placenta des femmes qui accouchent dans les hôpitaux 
de la région de Québec. Cette masse tissulaire, longtemps considérée 
comme d'aucune utilité, est devenue très précieuse. Un en tire 
maintenant d importantes protéines thérapeutiques.

textes de JACQUES DRAPEAU
LE SOLEIL

Toutes les unîtes de maternité im­
portantes de la region de Quebec ali­
mentent en placentas la compagnie 
Bocknek. établie a Rexdale, en On­
tario. « Notre entreprise possède 
une entente avec plus d'une centai­
ne d'hôpitaux a travers tou! le Cana­
da. precise au SOLEIL son prési­
dent, M. Zel Bocknek. Chaque 
année, nous récupérons 100 000 ki­
los de placentas (plus de 200 000 
unites) que nous expédions a l'Insti­
tut Merieux, de Lyon, en France.» 
La société française en extrait de 

l’albumine, la 
proteine la
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importante dans l’organisme, dont 
l’action principale est de retenir cer­
taines substances comme le calcium, 
des hormones et des médicaments. 
Elle obtient aussi de la gammaglobu­
line, une substance destinée à ren­
forcer le système immunitaire, ainsi 
que du facteur VIII antihémophili- 
que, employé dans le traitement de 
l’hemophilie.

Il nous en coûterait entre 
2 $ et 3 $ pour faire détruire 

chaque placenta

Bocknek fournit aux hôpitaux 
participants tout le matériel néces­
saire à la congélation rapide des pla­
centas. Elle verse actuellement

mm

35 cents pour chacune 
des unites et s’occupe 
de leur transport, par 
camions frigorifiques, 
vers l’entrepôt de con­
servation de Rexdale.
« Nous avons calcule qu il 
nous en coûterait entre 
2 S et 3 $ pour faire 
détruire chaque placenta, 
note Jocelyne Paquet, coordon­
natrice des Services de biologie 
medicale à l'hôpital Christ-Roi 
de Vanier. Cette entente avec 
Bocknek fait bien notre affaire. »

Avant de procéder à la congéla­
tion du placenta, le departement de 
pathologie de l'hôpital prélève un 
échantillon du tissu afin d’effectuer 
une analyse complète. Le placenta 
est congelé dans l’heure qui suit la 
naissance.

Gisement longtemps inexploité, 
le placenta humain, veritable 
épongé gorgee de sang, a révélé tout 
son potentiel thérapeutique, il y a un 
peu plus de 20 ans. C’est l’Institut 
Mérieux. associé a l’Institut Pasteur, 
l'un des leaders mondiaux des vac­
cins. qui a mis au point une chaîne 
de fractionnement unique au 
monde.

15 tonnes de placentas 
traites chaque jour

Chaque jour, la société lyonnaise 
traite 15 tonnes de placentas que lui
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On se sert de placentas humains dans la fabrication de 
proteines thérapeutiques
Le placenta est un organe transitoire qui se développe dans I utérus pendant la 
grossesse. Il a notamment pour fonction de relier les circulations sanguines entre 
la mere et le foetus et d assurer les échangés nutritifs entre les deux. A ferme, 
c est une masse charnue en forme de gâteau dont le poids oscille entre 500 et 
600 grammes.

Une technique de raffinage fort complexe
Cette poudre, appelée facteur VIII antihémophilique. est utilisée dans le traite- 

' hémophilie. On l'obtient grâce a la fragmentation du sang et dument de 
placenta

expedient 8000 unites de maternité 
de tous les coins du monde (incluant 
celles de la region de Québec). Les 
techniques de raffinage fort com­
plexes permettent de fabriquer 
28 tonnes d'albumine a partir des 
huit millions de placentas qui lui 
parviennent chaque année. Ce pro­
duit est écoulé sur le marché mon­
dial comme n'importe quel autre 
médicament.

Un imagine aisément l'extraordi­
naire système logistique qu’a dû 
mettre en place l'Institut Mérieux

pour récupérer cette masse énorme 
En plus de conclure des accords 
avec des entreprises comme Bock­
nek. il lui a fallu monter et entretenir 
une flotte de bateaux porte-con­
teneurs et de camions frigorifiques 
pour assurer le transport vers la 
France.

Tous ces placentas entrent dans 
la fabrication de proteines thérapeu­
tiques. L’entreprise assure qu elle ne 
fournit en rien les manufacturiers de 
cosmétiques qui recherchent egale­
ment cette matière premiere pour en 
faire des produits de beaute

Certaines femmes réclament leur placenta
□ Pour F ^ 5 " : '’M*, i
’enterrer ou... 

le manger
Chaque année, des hôpitaux de 
la region de Quebec consentent à 
remettre leur placenta a des 
femmes qui en font la demande a 
la suite de leur accouchement.
Qu en font-elles ? ( ’criailles 
families I enterrent au pied d’un 
aihre, mais d’autres... le mangent.

L’hôpital Saint-François-d’Assise et 
l’hôpital Christ-Roi signalent chacun 
deux ou trois cas par annee sur un 
peu plus de 4000 accouchements au 
total. L’hôpital du Saint-Sacrement 
parle d'une demande ou deux du 
genre annuellement, sur 2000 nais­
sances environ.

Une famille avait installe un 
Hibachi dans une chambre 
d'hôpital, et s’apprêtait a 

cuire le placenta

Le Dr Claude Poirier, directeur 
des Services professionnels a Saint- 
François-d’Assise, tient d'un collè­
gue l’ahurissante histoire d’une fa­
mille qui a réussi à organiser une 
dégustation de placenta dans une 
chambre d’un hôpital de la region de 
Quebec. « La famille, raconte-t-il, 
avait installé un Hibachi et s’apprê­
tait a cuire le placenta. Ces gens ont 
explique qu'ils voulaient manger la
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Le placenta est congele dans l'heure qui suit la naissance
La fime ontarienne Bocknek fournit aux hôpitaux participants tout le matériel necessaire à la congélation rapide des placentas Elle verse 35 cents pour chacun des 
placentas et s occupe de leur transport, par camions frigorifiques, vers leur entrepôt Les placentas sont par la suite expedies a I Institut Merieux. de Lyon, en France

mière demande du genre a cette ins­
titution. « Nous avons été pris par 
surprise, confie-t-elle au SOLEIL. 
Mais aucun règlement n'interdit de
remettre le placent; 
Nous avons accepte.

a la famille

•ouir au pied d'un arbre, baptise du 
nom de l'enfant qui vient de naître. »

Surprise au ministère 
de l'Environnement

vie. »

Aucun reglement n'interdit 
de remettre le placenta 

à la famille

Mme Jocelyne Baquet, coordon­
natrice des services de biologie me- 
diçale a Christ-Roi. se souvient de 
I efonnement qu'avait suscite la pre-

Muis qui sont ces gens qui recla­
ment ainsi cette membrane viola­
cée ? Sont-ils soumis a certaines 
coutumes ? Répondent-ils a des lé­
gendes, a des mythes ou encore, a 
des croyances religieuses ? Sont-ils 
tout simplement « granola » sur les 
bords ? Les autorités imposent la 
plus stricte confidentialité et refu­
sent de dévoiler l’identité de ces fa­
milles. <( Le plus souvent, précise 
Mme Paquet, ces familles souhaitent 
emporter le placenta afin de l'en-

F.n jasant de la question.
Poirier s'est demande si la 
mentation provinciale touchant 
traitement des dechets biomédicaux 
n interdisait pas aux hôpitaux de re­
mettre le placenta aux familles qui 
en font la demande. « Aucune per­
sonne ne pourrait repartir de I hôpi­
tal avec le bras qu'on lui a ampute, 
mais on permet d’emporter le 
centa », ajoute-t-il.

Verification faite, la nouvelle

le Dr 
regle-

pla-

glementation touchant la gestion des 
dechets biomédicaux, adoptée au 
Quebec l'annee dernière, ne parle 
aucunement de placenta. Sont 
considérés : « tout déchet anatomi­
que humain constitue d'une partie 
du corps ou d'un de ses organes, a 
l’exception des phanères (derives 
protecteurs de l'épiderme, comme 
des ongles, par exemple), du sang et 
des liquides biologiques ».

Au ministère québécois de l'Envi­
ronnement, on n’a pas cache sa sur­
prise en apprenant que des hôpitaux 
accordaient a des patients la permis­
sion de quitter les lieux avec le pla­
centa. « C'est la première nouvelle 
que nous en avons, a indigue Helene 
Vezina, agente d'information au mi­

nistère. Le reglement n’a pas prevu 
une telle possibilité. » Les spécia­
listes du ministère sont d'avis que la 
réglementation vise les gestion­
naires des déchets biomédicaux et 
non les individus. Par consequent, 
quand une famille se trouve en pos 
session du placenta, elle se soustrait 
aux dispositions du reglement.

La politique québécoise a ce sujet 
précise, toutefois, que « les déchets 
biomédicaux présentent des risques 
pour la santé des travailleurs, des 
etablissements de santé et de ceux 
qui les manipulent lors des diffe­
rentes étapes de collecte, d’entrepo­
sage. de transport et de traitement. 
S'ils sont mal gères, la population 
risque aussi d’etre mitje en contact 
avec ces dechets »
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L’odeur de Francine 
dans le métro
En janvier prochain, tout le système de ven­
tilation du métro de Paris sera envahi par un 
parfum baptise Francine grâce auquel on 
espère étouffer les fortes odeurs de tabac, 
d'urine et d'immondices. Le parfum de la- 
vende, de menthe et d’eucalyptus a besoin 
d’être rudement efficace pour en arriver à 
bout.

Pour promouvoir la virginité
The Sun, un journal de Baltimore, a entre­
pris de faire la promotion de la virginité 
chez les jeunes. « Dites à votre enfant que le 
mot virginité n’est pas mauvais », recom­
mande la publicité du journal sur des pan­
neaux installés le long des routes.
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La recette d*un best-seller
La veuve de l'ancien président indonésien 
Soukarno, Dewi Sukarno, apparaît nue dans un 
livre de photographies artistiques publié il y 
a quelques jours à Tokyo Les éditeurs sont 
déjà assures que l'album deviendra un best-
seller. (REUTER)

Les risques d’être armé 
a la maison
Selon une récente étude américaine, le fait 
d etre armé à la maison pour se protéger des 
voleurs triple la probabilité d'être victime 
d un meurtre commis par un proche ou un
Hmô'ofn exammant de Près les conclusions 
de 008 meurtres, on s’est aperçu que la moi­
tié des homicides surviennent au cours de 
disputes conjugales et les deux tiers des vic­
times sont tuees par des membres de leur 
famille ou des connaissances. Les meurtres 
commis par des inconnus représentent seu­
lement 4 % du total.
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MÊÈMvZÊ
lin refuge pour l’hiver
Ces cygnes qui vivent dans l'environnement 
du célébré lac Alster, à Hambourg, en Alle­
magne, ont pris cette semaine la direction 
de leurs quartiers d'hiver. Ces oiseaux ne pour­
raient supporter la température froide qui 
sévit dans cette région durant la saison 
hivernale, (reuteri

Pas de sexe sur la plaque
En Roumanie, la police défend aux automo­
bilistes de faire inscrire le mot « Sex ». sur 
leur plaque minéralogique. Par contre, elle 
accepte d’y voir apparaitre les lettres KGB 
Ces nouvelles plaques ne sont pas données 
Elles coûtent 25 000 lei (25 $) si elles sont 
choisies et 10 000 lei (10 $) si elles sont 
courantes.

Avis aux fans de Marilyn
Un sosie de Marilyn Monroe présente une 
partie de la centaine de photos rares de la 
célébré actrice maintenant offertes pour 
les collectionneurs de cartes Celle-ci sont 
vendues en paquet de 10 par The Private 
Collection
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Les embaumeurs de Lénine 
veulent commercialiser 
leur secret j

m

lüTous les 18 mois, le corps de Lénine subit une restauration 
profonde avec complète imprégnation de la « solution spéciale »
MOSCOU (AFP) — Les embaumeurs Hn mmc 1 1—............... ..............MOSCOU (AFP) — Les embaumeurs du corps de Lénine, 
qui travaiU601 à la conservation du corps exposé depuis 
WZ4 dans son mausolée sur la plac e Rouge, espèrent 
commercialiser leur technique secrète alors que le débat sur 

inhumation du père de la Révolution d’octobre, requis 
par les libéraux, se poursuit.

Avec les coupes budgé­
taires imposées en 1992, la 
rentabilité est devenue un im­
pératif dans ce centre qui em­
ploie 150 chercheurs, dont une 
quinzaine de médecins spécifi­
quement chargés de la mo­
mie : aussi des négociations 
sont en cours avec une société 
funéraire russe « Ritual 
service», selon M. Romakov.

par SOPHIE PONS
de l Agence France Presse

La composition de la « solution 
anti-bactérienne » de conser­
vation « n’est plus un secret 
d’État, mais un secret com­
mercial » pour Iouri Romakov, 
le vice-directeur du « Centre 
de recherche sur les biostruc­
tures» fondé en 1939 pour 
surveiller le corps embaumé.

Aujourd’hui, Sergueï De- 
bov, un académicien de 73 ans 
qui dirige le Centre depuis 
trente ans, est le seul déten­
teur du secret des embau­
meurs de Lénine. Grâce à cette 
solution, le corps embaumé il 
y a 70 ans, se conserve « sans 
aucune altération » à une tem­
pérature de 16 degrés et une 
humidité constante. « Nous 
pouvons effectuer à la deman­
de des embaumements pour 
des durées différentes, plu­
sieurs semaines, plusieurs 
mois ou plusieurs années », 
explique Iouri Romakov.
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Le centre a plusieurs 
grands noms à son actif: Jo­
seph Staline, mais aussi plu­
sieurs « amis » de l’URSS dis­
parue, comme le dirigeant 
bulgare Gueorgui Dimitrov, le 
président tchèque Clément 
Gottwald, le leader angolais 
Agostinho Neto ou le chef de 
l’Etat vietnamien Hô Chi 
Minh, toujours exposé dans 
son mausolée à Hanoi.

L’embaumement reste un 
privilège de chef d’État et exi­
ge une surveillance continue. 
Le lundi et le vendredi, jours 
de fermeture au public du 
mausolée, deux spécialistes
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Le seul entretien du corps de Lénine, exposé dans le Mausolée de la 
Place rouge, coûte 60 000 $ par année.

examinent le corps de Lénine. 
Tous les 18 mois, il subit une 
restauration plus profonde 
avec complète imprégnation 
de la «solution spéciale».

Quelque 300 personnes sur­
veillent jour et nuit des murs 
d’écrans et d’ordinateurs pour 
contrôler les conditions ther­

mique et hygrométrique du 
mausolée, selon les images 
diffusées par la télévision 
russe.

Ces équipements ultraso- 
phistiqués, dont un « système 
stéréophotographique métri­
que » qui permet de surveiller 
l’élasticité, la plasticité et la

pigmentation du « sujet *, ont 
ete spécialement élaborés par 
les plus grands chercheurs 
soviétiques.

Le commandant du Mauso­
lée du Kremlin Vladimir Ka- 
menikh a indique à l’AFP que 
les employés charges de la sé­
curité et de la surveillance du 
corps étaient « toujours payés 
par le Kremlin ».

Les salaires des chercheurs, 
y compris ceux de l'Institut du 
cerveau spécialisé dans l’é­
tude du cerveau de Lenine, 
sont versés par les administra­
tions dont ils dépendent, 
parmi lesquelles on compte 
l’Académie des sciences 
agricoles.

Le seul entretien du corps 
coûte annuellement 
60 000 dollars, selon la direc­
tion de l’Institut de Biochimie. 
Un « Fonds de charité du Mau­
solée Lénine » a été créé en 
juin 1993 pour continuer à 
payer les salaires des méde­
cins spécialistes et les achats 
de composants en devises 
étrangères.

Selon Andrei Abramov, un 
écrivain qui préside ce Fonds, 
l’argent provient de « dons des 
citoyens et de structures com­
merciales ». L’objectif de ce 
Fonds est de défendre le Mau­
solée, « chef-d’oeuvre mon­
dial » d’architecture, et de con­
server Lénine, une 
« expérimentation scientifi­
que » unique au monde, a-t-il 
expliqué à l’AFP.

Très discret sur la participa­
tion globale du Fonds, M. 
Abramov a seulement indiqué 
l’enveloppe des salaires des 
médecins : 500 000 roubles 
par mois (500 dollars).

« Les Égyptiens sont tou­
jours fiers de Ramsès II », a 
souligné M. Abramov qui mi­
lite contre le « vandalisme » de 
ceux qui veulent enterrer 
Lénine.

Selon l’hebdomadaire Les 
Nouvelles, de Moscou, un dé­
cret municipal sur « la restau­
ration de l’image historique de 
la place Rouge » est déjà ré­
digé. Ce décret prévoit non 
seulement le déplacement du 
corps de Lénine, mais aussi la 
destruction du mausolée de 
porphyre et de la nécropole 
des grands hommes soviéti­
ques enterrés au pied des mu­
railles du Kremlin, selon 
l'hebdomadaire.

Les 3,5 milliards d’habitants des zones côtières soulèvent un problème « monumental »
L'urgence d’une action concertée sur le plan international 
et d une réconciliation entre intérêts économiques et 
écologiques a été soulignée à l’ouverture de la Conférence 
mondiale sur les zones côtières (Côtes du Monde 1993) 
récemment, à Noordwyk, près de La Haye.

La communauté internationale 
se trouve face à un « défi monu­
mental » et « il n’y a pas une 
minute à perdre », a déclaré M. 
Peter Schroeder, directeur au 
Programme des Nations unies 
pour l’environnement (PNUE).

Quelque 3,5 milliards de per­
sonnes — deux tiers de la popu­
lation mondiale actuelle — vi­
vent dans des zones côtières 
larges seulement de 100 km. 
Dans moins de 25 ans, ce chif­
fre atteindra plus de 7 milliards, 
dont la majorité dans des pays 
du Tiers-Monde, a-t-il expliqué. 
Bien que ces régions littorales

ne représentent que 8% de la 
surface de la Terre, elles ont 
une importance sans proportion 
pour l’activité économique (pê­
che, commerce maritime et tou­
risme), a souligné M. Gunnar 
Kullenberg, secrétaire de la 
Commission intergouveme­
mentale océanographique.

Les deux tiers des villes du 
monde ayant plus de 2.5 mil­
lions d’habitants sont situées en 
bord de mer et cette population 
s’accroît proportionnellement 
plus rapidement que dans les 
autres zones, notamment dans 
le Tiers-Monde à cause de 
l’exode rural, a-t-il précisé.

Au problème déjà largement 
connu de la pollution des mers 
s’ajoutent maintenant des me­
naces plus importantes résul­
tant de la surexploitation éco­
nomique des zones côtières et 
des ressources marines. « La 
dégradation et la destruction 
des écosystèmes littoraux, dues 
à 1’urbanisation des côtes, sont 
devenues si générales qu'elles 
constituent un problème uni­
versels, et de surcroît il faut 
maintenant compter avec « les 
effets potentiellement dévasta­
teurs résultant des change­
ments climatiques et de la mon­
tée des océans », a souligé M. 
Kullenberg.

Tous les intervenants ont in­
sisté sur la nécessité d’élaborer 
une approche globale de ces 
problèmes, intégrant les as­

pects écologiques, économi­
ques et démographiques. Ils ont 
egalement jugé indispensable 
une action concertée de tous les

Etats pour établir des méca­
nismes internationaux permet­
tant de faire face aux menaces 
de l’effet de serre.

Les populations vivant sur les côtes 
teurs des ouragans. subissent aussi les effets dévasta-

COMMENTAIRE

Décentraliser... avec l’accord de Québec

À tort ou à raison, j’ai le sentiment 
que la culture qui imprègne de bas en 
haut toute la structure du ministère de 
l ’Education ne changera jamais. Jamais.

Quel que soit le ministre responsable du secteur 
de I éducation. Pas par méchanceté, ni par esprit de 
contradiction, mais parce que, tout simplement, 
on y pense sincèrement savoir mieux que les gens ce 
qui est bon pour les gens. Le cléricalisme avait au­
trefois ses évidences, le ministère de l’Éducation a 
aussi les siennes. Qui ne valent pas mieux, pour la 
bonne raison qu'elles sont, elles aussi, à base de 
certitude.

Au signal, soyez autonomes !
« L'école, déclare la ministre de l’Education, ma­
dame Lucienne Robillard, est embarrassée par trop 
d’objectifs, de programmes, de règles, de déci­
sions et de façons de faire, qui se sont accumulés au 
cours des années et qui, aujourd’hui, l’alourdis­
sent considérablement et entravent son essor ». On 
ne saurait mieux dire. Diagnostic, par conséquent, 
impeccable. II ressemble d’ailleurs comme un frere a 
celui que formulait le ministre de l’Éducation pré­
cédent, M. Michel Pagé.

Le problème, c’est que l’impeccable diagnostic 
de la ministre ne conduit pas le ministère a la bonne 
thérapie. Quand, en effet, la ministre admet que 
l’école porte un carcan trop lourd pour que le travail 
éducatif puisse s’y accomplir, la rédaction gouver­
nementale en déduit, par la plus cruelle des aberra­
tions, que l’école a besoin d’un supplément d’ob­

jectifs et d’actions ». Et comme on n en est plus à un 
paradoxe près, le ministère se charge de détermi­
ner quels gestes de l’école seront les plus libérateurs 
Exactement comme M. Pagé avant elle, madame 
Robillard offre donc aux écoles l’indispensable oxy­
gène dont elles ont besoin, mais cela débouche en­
suite, après homogénéisation, sur huit propositions 
et 22 « actions », toutes déduites probablement 
d’un « plan central d’émancipation ».

Le MEQ au coeur du problème
Au lieu d’ergoter interminablement autour de 

la question, pourquoi le ministère n’admet-i! pas en­
fin qu’il fait partie du problème et qu’il en est 
même des causes principales ? Pourquoi le ministère 
ne se bome-t-il pas a assumer courageusement la 
responsabilité qui lui incombe en matière d’évalua­
tion et a s’en remettre aux commissions scolaires 
et aux écoles du soin de trouver les bons moyens de 
parvenir a I excellence ? Pourquoi, puisque c'est 
de lui que viennent les « objectifs, programmes, rè­
gles, décisions et façons de faire » qui encarcanent 
l’école, ne se résigne-t-il pas a déterminer les grands 
objectifs et à évaluer a posteriori ce que fait 
l’école ?

En somme, contrairement au titre au moins 
maladroit et peut-être prétentieux qu’affiche le plus 
récent document ministériel, il ne s’agit pas de 
« faire avancer l'école ». L’école, que je sache, n'est 
pas un âne qu’il s'agit de tirer de sa torpeur. Elle 
est une collectivité vivante a laquelle on doit redon­
ner le goût d’avancer. Ce n'est pas la même cho­
se, c’est même, très exactement, le contraire. L’école 
a, en effet, quelque part au fond d'elle-méme, un

dynamisme et une originalité éducative que les in­
nombrables directives ministérielles ne cessent de 
décourager.

Los intentions sont pourtsnt pures
Suis-je en train de dire que le document ministé­
riel a tort de préconiser le titulariat ou un meilleur 
enseignement du français ou de l'anglais langue 
seconde ? Pas du tout. Je dis simplement que la ré­
forme essentielle, celle sans laquelle les huit pro­
positions, les 22 actions, les 12 questions ne riment à 
nen, commence par la réduction du ministère de 
I Education a ses fonctions minimales et essentielles : 
les objet ifs et I évaluation. Qu'on relise pour s'en 
convaincre le dernier ou l’avant-dernier rapport an­
nuel du Conseil supérieur de l’éducation ou qu’on 
s en remémore les sous-titres : « une centralisation 
excessive », « un partenariat plus ouvert » « la de­
volution d'une plus grande responsabilité éducative a 
1 etablissement », « un ammage difficile entre les 
diverses composantes de la structure », « sortir de 
I uniformité des pratiques... »

Je boucle la boucle en souhaitant qu'on par­
vienne un jour a extirper du ministère la culture cen­
tralisatrice et paternaliste qui y régné et qui pré­
tend éduquer en imposant à autrui des 
cheminements obligatoires.

siffné LaurentLAPuwry^jt
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EVENEMENTS SPECIAUX

SOIREES DANSANTES

J'aime parler pour parler. lOh a 13h. Brass 
theque du Carrefour Beauport. Bourg Royal 
l’nx d'entree 1$ idejeuner au choixl Rens 
666-6726 ou 822-2649
L'Aulonhommie, centre de ressource sur la 
condition masculine. 9h30 Brunch Comment 
je prepare mon grand depart! Local de I Auton- 
nommie. Prix d'entree 4$ Reservation u46- 
6480.
Louise Beauchamp, sexologue propose une 
animation-brunch-causerie sur « Le couple: 
reve ou défi ». 11 h Restaurant Chez Lorenzo, 
1217. de l'Eglise, Sainte-Foy. Rens : 659-2951 
Prix d'entree: 13.95$ lamination, brunch, 
cause riel.

C-3 -

Portes ouvertes au College Notre-Dame de- 
Bellevue .■cole secondaire pour jeunes tillev 
Dim 13h30a I6h Au 1605. chemin Sainte-Foy 
Rens 681 7781.
Portes ouvertes au Campus Notre-Dame-de-
Poy de Saint Augustin Rencontre avec les pr 
fesseurs. animateurs, conseillers et etudiants II 
sera egalement possible de visiter les installa 
tions au Campus, les residences ifilles et gar­
çons' le complexe sportif, etc Au 5000 rue Cle 
ment Lockquell, angle de la rue St leux j St 
Augustin de-Desmaures sortie 300 sur la 440 
ouest Rens 1800-463 8041
Portes ouvertes au College Marguerite 
d Youville, 2700. des Quatre Bourg, us s,ouïr 
Koy Auj 13h a Ibh

Portes ouvertes au Couvent Notre-Dame de 
Toutes-Craces de Levis. 13hÛ a luh ■ Visite
de l'ecole et ateliers
Portes ouvertes à l'ecole secondaire Le Som 
met. iantérieurement polyvalente Notre Damt 
des Laurentidesl qui reçoit les eleves de la 1ère 
a la 4e secondaire A cette occasion lancement
du document Une ecole à connditre kiosques 
d information, exposition de travaux d’elèves, 
ateliers de travail et spectacles de musique 115h 
et 16h! !4h a 17h Au 120, de la Polyvalente, 
Charlesbourg
Portes ouvertes au Conservatoire de musi­
que. I2h30 a 16h30, au 270. nie Saint Ainable 
Rens 643-2192
Promenade automnale au Domaine de Mai- 
zerets avec interpretation de la nature sur le 
theme « En attente des premieres neiges» 13h a 
I6h Au 2000. boul Montmorenxy Rens 691- 
2385
Tricentenaire de la paroisse Saint-Charles- 
Borromee. Choralies Chorales liturgiques et 
profanes de jeunes et d adultes I9h30, Eglise 
Saint-Charles-Borromee, Charlesbourg Coût

Bellevue en vue !
Cette sérigraphie de Jacques Hamel sera lancee, aujourd'hui, a la galerie 
d art Côte Saint-Paul de L Ancienne-Lorette. Elle représente le collège 
Notre-Dame-de-Bellevue et sera offerte en tirage limite. Son lancement 
coïncide avec une journée « Portes ouvertes >* à cette institution d'ensei­
gnement privé pour jeunes filles.

Faire parvenir vos communiques à:
LISE GIGUERE, LE SOLEIL 

C.P. 1547, 390 St-Vallier Est, Quebec, G1K 7J6

FAX 647-3374 «Tel. . 647-3489
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CINtMA - THEATRE - CONFERENCE * SPECTACLES • etc

AUX RIVES DE L'EPHEMERE par le theatre 
ew ®nts lr,rniles » Av« Marie-Josee has-

Pore Kar? Pef‘mer' wyn" NaüHdu- Nathalie 
l/’jf *ar, Nteiwn, Mine France Tanguay
Mu?20hanr if G.h's‘aine V,nc™f Tous les 

Jhealrt‘ du Conservatoire. 11 sdmt- 
Stanislas. Reservations. 522-8742.

MUSIQUE
MESSE DES ARTISTES !0h45 La Camerata
vocale 75e ann de la liberation de la Pologne 
Musique polonaise du Moyen-Âge a nos jours 
La camerata vocale. Chapelle historique du 
Bon-Pasteur, 1080, de la Chevrotiere
EMUL (Ecole de musique de l'Université La­
val). Concert des etudiants Mozart 14h Salle 
Henri-Gagnon, pav Louis-Jacques Casault 
Rens. 656-7061..
DÉJEUNER MUSICAL •Environne-moi- Con­
cert avec Pierre Bouchard i clavecin i et Louise 
Courvüle 'flûte) 11 h. Centre communautaire 
Belle-Eau, 7 rue Belieau, Val-Belair Prix d'en­
tree 5$; 2$ pour les 17 ans et moins Rens 842- 
7184, 843-6197.

PETRU GUELFUCCI et l'ensemble polypho­
nique Voce di Corsica. 20h Grand Theatre, 
salle Louis-Erechette. Prix d'entree: 21.25$ a 
35.50$
QUÉBEC EXPERIENCE. Spectacle multimedia 
de Denis Dufour. Un voyage en 3D au coeur de 
! histoire de Quebec, de lepopee des explora 
teurs aux temps modernes. Spectacles en fran­
çais, tous les jours I0h30 12h, 13h3U. 15h, 
16h30, 18h, 19h30, 21h. Pnx d'entrée: 6$: 4$ 
âge d'or et etud: gratuit pour les moins de 6 ans. 
Promenades du Vieux Québec. 8, rue du Trésor 
Rens.: 694-4000.
QUÉBEC ET LES GRANDS EXPLORATEURS.
Spectacle son et lumière sur l'histoire des explo­
rations européennes en Amérique et la fonda­
tion de la ville de Quebec. Spectacles continus 
en français et en anglais. Sem llh a 15H30: 
sam. lOh à 17h: dim 12h à I7h. Explore, 63, 
rue Dalhousie. Prix d'entrée. 4.25$: 2.75$ âge 
d or et etud: gratuit pour les moins de 6 ans 
Pnx spéciaux pour les groupes Rens 692- 
2063.
LES SIX SIEGES DE QUEBEC. Spectacle Son et 
lumière sur diorama recreant les batailles pour 
la pnse de Quebec. Spectacles continus en Iran 
çais et en anglais. Sem. Ilha 15h30: sam, 10b a 
17h : dim. 12h a 17h Musee du Fort. 10, rue 
Sainte-Anne. Prix d’entree: 4.25$: 2,75$ âge 
d'or et etud: gratuit pour les moins de 6 ans 
Rens.: 692-2175

Sortez vos patins !
La joyeuse équipé de Salut Bonjour ! vous invite, aujour­
d’hui. entre 14 h et 16 h, sur l'Anneau de glace Gaétan 
Boucher, de Sainte-Foy, Le journaliste Pierre Jobin et la 
chroniqueure en arts Dany Martel se joindront à eux sur 

la glace, mais egalement toute la semaine alors que l'émission sera enregistrée du Château Frontenac
Bar restaurants:
- Fiesta Flamenco. Demonstrations de danse et 
guitare flamenco. Spectacle par les danseuses 
du Cuadro Los Tarantos. Reservation et info a 
l'Ecole de Danse Migrations 654-4339. Bar 
d Auteuil, 35. rue d’Auteuil.

Duo Freddie James & Maurice Smith, piano, 
guitare Dim. au mer 21h3t). Cale-bar I Emprise 
du Clarendon. 57, rue Sainte .Anne. Entree libre.
• Bob Joli. 21h. Le Petit Pans, 48. cote de la 
Fabrique Entrée libre
- Edouard Marquis, pianiste Jpu. au sam a 
compter de 17h30 et au brunch du dimanche 
lOh Holiday Inn, Centre vilie.

Ray Arsenaut Mer au dim Brasstheque, 
3333, boul. du Carrefour, Beauport
- Marie-Michelle. Mer. au dim Restaurant l'A- 
bat-Jour, Carrefour Les Saules.
- Chantal Ëlanchet, laureate du concours de la 
chanson de Granby 1992. Souper chantant tous 
les dimanches au restaurant Le Pailleurdu Châ­
teau Bonne Entente.

Therese Deroy, souper chantant et dansant a 
compter de 18h30 les sam. dim. Cafe-resto le 
Tandem (anciennement le Scoopl, 345, Racine, 
Loretteville.
Marché aux puces du Club 4-H Duberger. 9h
a 16h Centre comm Duberger. 2341, rue Du- 
beiger. Rens: 682-0215.
Heure du conte à la bibliothèque de Charles­
bourg Pour les 3 ans et plus qui aiment se faire 
raconter des histoires. Dim. et jeudi. Le Bon­
homme Sept heure. Au 7950, 1ère avenue.

Bazar annuel. Eglise Saint-Fidele. jeu lOh a 
17h. Brunch a compter de 12h Coût. 10$ Rens 
52?-55|2 Sous soi de l'église Saint-Fidele. 
1240, 4e Avenue, Quebec
Super bazar au profit des Loisirs St-Joseph de 
Quebec. lOh a 17h. Sous-sol de l'eglise Saint- 
Joseph, 643, rue Châteauguay.
Grande messe en mémoire des disparus
organisée par l'Association haïtienne de Quebec 
et 1 Association des Amis d'Enfants Adoptes 
16h. Eglise Montmartre Canadien, 1679, chemin 
Sainte Louis. Rens 650-0719, 688 7115 ,,u 
660-9064.

Soiree danse avec buffet Pnx d'entree 7$: 5$ 
pour les membres Au 2700, Jean Perrin, suite 
105. Rens' 842-7556.
Souper musical dansant soulignant le 5e anni­
versaire de fondation du Carrefour Liberté. 
Toute personne ayant oeuvre benevolement 
pendant ces cinq ans sont pnes d’entrer en com­
munication avec Louis Tremblay au 666-7056. 
16h30. Carrefour Liberté, rue Robert. Beauport.

Tempo Danse sociale. Tous les dimanches 15h 
a minuit: souper dansant. Prix d'entree: 9$: 7$ 
pour les membres Aussi, tous les jeudis 20h: 
danse en ligne. Prix d'entree: 5$: 3$ pour les 
membres. Tous les vendredis et samedis 20h:

Salut, Bonjour ! La joyeuse équipe de Salut 
Bonjour 1 vous invite a les rejoindre aujourd hui 
entre !4h et 16h sur l'Anneau de glace Gaétan 
Boucher de Sainte-Foy. D'autres animateurs tels 
Pierre Jobin et Dany Martel se joindront a 
eux. Animation et pnx de présence seront of­
ferts. Cette activité souligne le debut de leur 
semaine d'enregistrement en direct du Château 
Frontenac.
Salon de Novembre présente par Les Mains
d Art sous la présidence d'honneur du peintre 
Gerard Boulanger. Plus de 60 exposants (sculp­
tures, potene, raku. joaillerie, peinture, tissage 
reliure). 1 !h à 20h Salle des Chevaliers de Co- 
lomo. rue de la Polyvalente, L'Ancienne-Loret- 
te. Rens: 872-4667.
Impro Chefs-d'oeuvres. Concours d improvi 
satinn de peinture, sous l'égide des étudiantiels 
de l'ecole d'architecture de l'Université Laval 
Quatre équipés réalisent une peinture acrylique 
grand format pendant une heure Le public pre­
sent constitue le jury. 22h30. Pub L'Entremise, 
30, Saint-Stanislas. Vieux-Québec.

Lancement de la nouvelle sérigraphié de Jac 
ques Hamel du College Notre-Dame-de-Belle 
vue tiree en 150 exemplaires, aujourd'hui a 13h 

a la Galerie d art Cote Saint-Paul, 1268, rue 
Saint-Paul, Ancienne-Lorette. Rens.: 871-1284.
Vernissage de l’exposition Mouvance de Pier­
rette Faucher. 14h Galerie le Sceau du Roy, 
21, Sault-au-Matelot. L exposition se poursui­
vra jusqu'au 21 novembre
Vernissage do l'exposition de Louise Houde. 
14h à !7h. Galerie Jules Harvey, 2095, chemin 
Sainte-Eoy.
Vernissages des expositions Hvmne morte telle 
Isculpture! de Denis Dallaire. et Téte-bèche 
horripilée Ipeinture' de Susie Comtois. 14h 
Galerie Regart, 57, Côte du Passage. Lévis
Lancement de la nouvelle sérigraphie Musi­
que en tète de Claudette Castonguay. Aujour 
d hui entre 12h30 et 16h30 a la galerie d’art 
Diane Lefrançois, 2750. chemin Sainte-Foy, Pla­
za Laval. Rens.: 651-9313.
Vemissagp des oeuvres de Lisette Laliberte 
Mathieu et Micheline Bernier 14h Hall d'en­
tree du Centré François-haron. 525, boul. Ha­
mel, lace au centre Place Fleur de Lys
La galerie d'art Mont Sainte-Anne (1, boul.

SPECTACLES

Beau Pr* Beauprei present* en grande prenne 
re des monotypes du peintre Jesus Cdrles Vi- 
lâllongê Le vernissage a heu auj entre 13h et 
18h et 1 exposition s»1 poursuivra jusqu'au 21 
novembre.

A la galem Lindd Verge, 1049. avenue des 
Erables, vernissage a 14h du chdnt des grillons
A. .'ta..si.. O..II.,.. . . .  idt Claude Pelletier
bre

termine lé 26 novem

Vernissage d un collectif de la maitnse en art 
visuel de ! Université Laval forme de Jean Ber­
geron. Helene Belzile. Dominic Colhgnon. 
Andrée Goupil. Pierre Rmguette, rruong 
Chanh Trung. 145 Galerie du Grand Theairt 
L exposition se poursuivra jusqu au 14 janvier 
Vernissage, entre 13h et I7h. des huiles, aqua­
relles. sculptures, lithographies et techniques 
mixtes de Jean Côte a la galerie Michel de 
Kerdour 4. Place Quebec L exposition se pour­
suivra ensuite jusqu'au 18 novembre aux 
heures d ouvertures suivantes Lun. 9h3(l u 
14h30 Mar et mer 13h30 a 17h Jeu et ven 
13h3Ü a 2lh Sam et dim 12h30 a 17h

Let s Brunch Rencontres informelles en an­
glais, tous les dim de llh30 a 13h30 Entree 
2 $ Rens.: 832-7986.
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AUX RIVES DE L'ÉPHEMERE Voir dimanche.

MUSIQUE
CONSERVATOIRE DE MUSIQUE DE QUEBEC
sous la direction de Gilles Auger. 20h Salle 
Louis-Frechette. GTQ. Entree libre Kens 643
2192
SEMAINE DE MUSIQUE POLONAISE. Pre 
sentee par FEMUL (Ecole de musique de l'Uni­
versité Laval!. Mini-concert d'etudiants. 11 h30 
Aussi a 20h Projection de video: I opera Le Ma 
noir hante. Salle 0170 (Le Soleil I. pavillon Louis 
Jacques Casault. Entree libre. Ren.s 656-7061

SPECTACLES
QUEBEC EXPÉRIENCE. Voir dimanche
QUÉBEC ET LES GRANDS EXPLORATEURS.
Voir dimanche

LES SIX SIEGES DE QUEBEC. Voir dimanche
Bar restaurants:
• Le trio Gerard Hebert A compter de 20h Pub
Saint Alexandre. 1087, rue Saint Jean Entree 
libre

Duo Freddie James & Maurice Smith Voir
dimanche.

Au Relais d Espérance. Tous les lundis 19h30 
Groupe de reflexion chrétienne. Gratuit. Tous les 
lundis et |eudis l3h30Groupe les Hirondelles. Au 
617, rue Montmartre. Rens 522-3301 
Emotifs anonymes. 20h Groupe Vie nouvelle, 
Patro Roc Amadour, 2301, Ire Avenue, Limoi- 
lou. Rens: 666 0256.
Association des Retraitesles) du Gouverne­
ment du Quebec Inc., Region Quebec-Est. Dî­
ner mensuel Midi Salle du conseil Laval des 
Chevaliers de Colomb, 709. Kirouac, coin Marie 
de-ITncamation Rens : 525-7814 ou 661 9455. 
I.'intention d'être pere. Atelier rencontre pour 
faire le point sur l'envie et la crainte d'etre pere 
19h30 D’ou vient ma decision? Authonomie. 
1950, de la Normandie, Limoilou. Rons 523 
8638
Café-rencontre Le Tremplin (groupe de parta 
ge pour hommes gaisl. 19h30 Les relations 
mere-fils. CLSC Haute-Ville, 55. chemin Saint* 
Foy, Québec. Info 641-0784 Into: 641 0784

CONFERENCES
Carte d identité au Musee de la Civilisation
dans la sérié Histoire du Quebec. Avec Jean 
Provencher, historien et communicateur 17h 
L'économie quebecoi.se, ses défis depuis inn ans 
Invite Gilles Paquet économiste historien Au 
ditonum 1 Entree libre
Cercle Cervantes-Camnens. Conlerence en es 
Pagnol: Teatro Popular No Nordestc (Théâtre po­
pulaire du Nord Est! par Aécio de Sousa de 
I Université régionale ne Rio Grande du Nord 
20h3() Amphitheatre 2E du pavillon de Knninrk. 
Université Uval Rens : Diane Côte au 622 9722 
les risques caches des produits laitiers 
I9M0 Par Carol Vachon. nutritionnuti 
leur en physiologie de la Faculté de médecine de 
l'Université Laval Motel Universel. 2300, * h> 
min Sainte Foy. Prix déntree 10$ Reservation 
650-0169
I es Lundis de l'Institut 20h Le journalisme a
I il encore une morale Invitee Denise Boni 
hardier. Institut Canadien 4? Saint Status! ,- 
Prix d'entree. It4 13$ pour etud et aines
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Le journalisme a-t-il encore une mo­
rale ? est le titre d une conférence 
prononcée par Denise Bombardier, 
ce soir, à I Institut Canadien.

EVENEMENT SPECIAL
l ancement officiel du disque-compact Chan­
sons pour demain de l’U.C.I.C.Q. (Union des 
créateurs et interprètes de chansons de Québecl. 
Les artistes auteurs compositeurs interprétés 
suivants Claude Ruest, Claude Lépine, Robert 
Bout!.., Jean-Paul Lemoyne, Daniel Desjardins 
Mann Brassard, Danielle Aubut, Gilles Tanguay 
Lise Otis, Jean Veilleux, Claude Allard, Alyre 
Potvin, François Pilote. Christine Tremblay. 
Pierre Gariépy, Vital Ouellet et Simon Morin 
seront tous presents. 17h. Theatre Petit Cham- 
plain, 68, rue Petit Champlain.

DEFILE DU BONHEUR ET DE L'AMOUR orga­
nist* par la Ligue Féminine Montcalm, Les Loi­
sirs Montcalm Inc au prodit du Noel du Bon­
heur. 20h. Centre des Loisirs Montcalm Inc. 265, 
boul Rene Levesque Ouest Prix de presence 
Pnx d'entree 10$
MARDI-MODE AU BEAUGARTE. 19h: Mar. 
teau Manteau. Agence: Officielle de la Mode

Oasis Centre Femmes. 13h30 Noël en automne 
iLac Etchêminl. Centre municipal Mgr de Laval, 
2, rue du Fargy, Beauport. Rens.. 661-1587. 
Iris Québec (Centre de mediation familiale!. 
19h30. Reservation necessaire: 648-2832.
Cercle d'eenture de l'Université Laval. 19h
ue rerit de voyage Animation Jean Desy Au 
1618 Pavillon Parent, Université Laval. Info: 
656-7777, poste 16253, ou 657-6463
Ugue La Lèche St-Jean Chrysostome. 13h30: 
Les avantages de I allaitement pour bebe et pour 
la mere. Chalet du Parc Quatre-Saisons, coin de 
I Hôtei-de-Ville et St-Paul, St-Jean Chrysostome. 
Rens.: 832-9079 ou 831-5539.

Auteure-compositeure-interprète, 
Christine Tremblay participe au dis­
que compact <■ Chansons pour de­
main •» que présente l’Union des 
créateurs et interprètes de chansons 
de Quebec, ce soir au Théâtre Petit 
Champlain

cy Bernier, Josee Deschénes. Denis Lamontagne. 
Michel Nadeau. Mar. au sam. 20h Théâtre de la 
Bordée. 1143 Saint-Jean, Vieux-Quebec Reser­
vations: 694-9631.

MRS KLEIN de Nicholas Wright. Avec Denise 
Gagnon. Marie-Ginette Guay, Erika Gagnon. 
Mar. au sam. 20h. Salle Octave-Cremazie, 
Grand-Théâtre. Se termine le 30 novembre
LES CHAISES d'Eugene Ionesco Du theatre Re­
père Avec Lorraine Côté. Jacques Allard, An­
toine Laprise. Deux vieux trompent l’ennui en 
s inventant un jeu. Mar. au sam 20h. Periscope 
2. Cremazie Est. Rens.: 529-2183

condition masculine. 19h30 Café-rencontre 
Suis-je tanne de me battre1 Local de l’Auton- 
hommie, 1950 de la Normandie Rens 648- 
6480. Prix d'entree: 2$. Reservation: 648-6480.
Entraide pour femmes I3h30 La question du 
changement. Centre des Messagères. 251, des 
Chênes Est. Rens.. 623-0847.
Groupe de parents gais de Quebec. 19h Vivre 
pleinement sa vie dans ses phantasmes, ses réa­
lités, ses folies, ses amours C.L.S.C. Haute-ville, 
55, chemin Sainte-Foy, salle 104
Emotifs anonymes 20h Groupe Sérénité, 
YWCA, 855 Holland, Quebec. Rens: 666-0256. 
Entraide Naturo-Eait. Rencontre sur l'allaite 
ment. Parillon Notre-Dame, Pavillon de I En- 
fant-Jesus, 2075, rue Vitre. Pnx d'entree: 15$ 
Rens 663-2711.

AUX RIVES DE L'ÉPHÉMÈRE, Voir dimanche.
Groupe de parents gais de Quebec. ! 9h: Vivre 
pleinement sa vie dans ses phantasmes, ses réa­
lités, ses folies, ses amours ... Salle 104, C.L.S.C. 
Haute-Ville, 55, chemin Sainte-Foy.

SEMAINE DE MUSIQUE POLONAISE. Pr*
sentee par I EMUL (Erole de musique de l'Uni 
versite Laval' 11 h30 Mini-concerts d’etu­
diants 20h: Concert de grands ensembles, 
direction Chantal Masson-Bourque Salle Henr: 
Gagnon, pav Louis-Jacques Casault. Entree 
libre Rens: 656-7061.

MARGIE GILIJS. 20h. Salle Louis-Frechette du 
Grand Théâtre Prix d’entree: 20$; 22.25$ 
26.75$.

Inauguration de l’exposition Les dix doigts- 
Claude Peloquin 30 ans d'eenture et lan­
cement de 1 anthologie les Mers Detroublees 
tome 1 11963-19691 A cette occasion, presenta­
tion d’un récital dp textes inédits par fauteur. 
I5h à 18h30 Foyer de la salle Louis Frechette du 
Grand Theatre de Quebec. 269. boul. Rene Le­
vesque Est. L'exposition se poursuivra ensuite 
jusqu'au 24 novembre.

Colombe Dufour offre un spectacle 
au profit de >■ Rayon de Soleil », un 
service d entraide communautaire.I. Autonhommie. centre de ressource sur la
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I F X FFMMF DF MA VIF de Josiane Riliskn 
Mise en scene de Jean Jarqui Routet Aver Nan

MUSIQUE

VERNISSAGE

MODE

REUNIONS

SPECTACLES
RENÉE CLAUDE dans On a marche sur l’amour. 
Henee Claude chante Léo Ferre Mar. au sam 
20h. Theatre Petit-Champlain, 68, rue Petit- 
Champlam Rens: 692-2631 Se termine samedi. 
COLOMBE DUFOUR, accompagnée de Lucille 
Baby, harpiste Au profit de Rayon de Soleil, 
service d'entraide communautaire 20h. Eglise 
de l'Ancienne-Lorette. Pnx d'entree 8$. Rens. 
877-4454
MAELSTROM Avec Sebastien Giguere et Afy- 
lene Lariviere, guitare et voix I7h La Boite, 
Pavillon Alexandre-Vachon, Université Laval 
Entree libre
QUEBEC EXPERIENCE. Voir dimanche
QUEBEC ET LES GRANDS EXPLORATEURS.
Voir dimanche.
LES SIX SIÈGES DE QUEBEC. Voir dimanche 
Bars et restaurants

Duo Freddie James 6- Maunce Smith Voir 
dimanche.

CONFERENCES
Soiree littéraire de l'Institut Canadien.
19h30: Le roman d'enquête. Invite I.anr Col- 
Uns auteur de plusieurs romans a caracterêhis- 
tonque dont Paris brûle-t-il?. Cettte nuit la li­
berté. O Jerusalem, le cinquième cavalier. 
Fortitude. Dedale et plus récemment Les aigles 
noirs qui porte sur les relations entre la C I. A. et 
le cartel de Medelin. Bibliothpque Gahnelle-Roy, 
350, Saint-Joseph Est. Entree libre.

Carrefour Familles Monoparentales de Char­
lesbourg. 20h Comment se preparer a une sepa­
ration ou divorce, recherche de solutions In­
vites: Jean-Louis Léveiile et Johanne Dionne. 
Centre de Mediation de Quebec Gymnase du 
Mont-St Aubert. 9080. boul du Jardin. Charles 
bourg Prix d entree 5$. 2$ pour les membres.
Conference-rencontre avec Rejean Deziel
19h30 La place de Phi imme dans l'univers Cen­
tre 1 Ere du Cristal, 2850, chemin Sainte-Euy. 
Pnx d'entree 11$ Rens 650-6499
La Giroflée lorgamsme s'adressant aux person­
nes seulesl. 19h30. Se libérer par le pardon. Invi­

tee Sr Cecile Dionne Centre culturel et commu­
nautaire Iancien hôtel de ville de Charlesbourgl, 
coin 76e Rue et Henri Bourassa Rens. 627-0964 
Sources Vives Familles monoparentales de 
Beuaport. 20h. Droit de la famille reforme du 
code civil revise. Invitee: Louise Lafleur, avo 
cale. Pavillon Royal, 3365, chemin Royal, Beau 
port. Rens.; Michele Marcoux au 667-8121.
Meta-Clef. 20h Le plaisir est-ce défendu7. Selon 
les principes de la programmation Ne-uni Lin­
guistique IP.N.L.I Invite: Jules Martel, directeur 
de Meta-Clef College Mena, 755, chemin Saint 
Louis. Pnx déntree 15$ Rens 878 1664 ou 
683-1190.
Société d'horticulture et d ecologte de Char­
lesbourg. 19h30 décorations de Noel Invitee 
Sylvie Gingras de Mado Urne. Centre culturel et 
communautaire de Charlesbourg, ancien hôtel 
de ville, 7575, boul Henri Bourassa Pnx dén 
tree 2$; gratuit pour les membres. Rens 623 
9729 ou 628-0792
Carrefour Tiers-Monde. I9h30 La same corn 
munautaire dans les quartiers populaires de 
Lima Invite. Nicolas Kusunoki, médecin qui tra 
vaille en santé communautaire a Lima et co 
fondateur du Centre Ayni-Salud Au 155 boul 
Charest Est. edifice CSN. salle S-2. Rens 647- 
5853, Lyse Nadeau
Service HandiA (pour personnes sourdes 
adultesl. 19h Secounsme 2 Avec Nancy Baker 
Service Handi A Inc, 921, boul Üufferm 2c 
etage. Rens : 694-0258

DIVERS
Marche aux puces. 9h30 a 16h et demain de 
9h30 a 1 lh. Sous-sol de l’eglise Chalmers-Wes 
ley. 78. Sainte-Ursule. Rens 692 0431.

ilh30. Au 617, rue Montmartre Rens 522
3301.

Tournezdiü

Vous êtes cordialement invités
le dimanche 14 novembre à 13h

au lancement de la nouvelle 
sérigraphie de Jacques Hamel

Sérigraphie de Jacques Hamel 
Prix de lancement, 100$

125 exemplaires seulement

GALERIE D’ART CÔTE SAINT-PAUL
1268, rue Saint-Paul, L’Ancienne-Lorette 

Tél.: 871-1284
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CINEMA

* ,J:d classification des films est établie par 
1 Office des communications sociales. Voici le 
bareme d appreciation des films qui sont pre 
sentement projetés sur les écrans dans les ciné­
mas de Quebec et de la Rive-Sud.

* Les chiffres referent a la valeur artistique de 
j oeuvre : (1, chef-d’œuvre; (21 remarquable ; 
31 très bon ; 14: bon ; 151 moyen ; 161 mediocre - 

(7) minable

* Les appreciations des films sont établies sur 
les copies presentees dans la province de 
Quebec

CWEPLEX CHAREST (529-9745) Robocop (3)
vf 12h30 I4h40..16h50. 19hl0, 2Ih30 13 ans 
Sur les traces de l’ennemi 15) v f. de Striking 
Distance 12h45, I7hl0. 21h45 16 ans. Rudy 15) 
v 1 14h55, 19h20 G Le temps de l'innocence 
(21 v.f. de The Age of Innocence !3h. I5h45, 
8h40, 21h30. G. Tout ça pour ça I4| 13hl5. 

)6h, 19h, 21h40. G. Le destructeur (5) vf de 
Demolition Man I4hl5, 17h, 19h25, 2lh50. 13 
ans Sans peur (3) 13h45. I6h20, 19hl0, 21h45 
G. Malice (5) v.f. 14h30, 17h, !9h30, 21h50. 13 
ans La nuit du jugement (4). 14h, 16h30, 19h. 
21h30. 13 ans. Pnx d’entree ; 8 $; 4,25 $ pour 
les 65 ans et plus et les moms de 14 ans 5 $ 
avant 18 h en semaine. Pm d entree du mardi 
4.25$ N.B. Possibilité de se procurer des bil- 
lets à l’avance pour des représentations 
dans la même joumee.

CLAP (650-CLAPI Les Pots cassés (5) Dim au
jeudi 13h 15. 17h 15, 21 h. Le long silence (•) 
v o.s.t.f. Dim. au jeudi. 13h30, 15h30, I7h30, 
19h30, 21h30 Meurtre mystérieux à Man­
hattan (-) Dim. au jeudi. 14h30, 16h45, 19h 15. 
21h20. Bleu (2) Dim. 15hl5, 19h. Lun. au jeudi 
15h 15, 2lh. Prix d’entrée: 5 $, 4.25$ moins de 
14 ans et plus de 50 ans: 8 $ pour les * Super- 
Primeurs les ven. sam. dim $5. du lun. au jeu 
Prix d’entrée le mardi: 4$.

GALERIES DE LA CAPITALE (628-24551 Le 
lien 0 v.f Flesh m Bones. Sem. !9h05, 20h40 
Dim. Mar 13h20, 16hl0. 19h05. 21h40. 13 ans 
Salle 2: Germinal 131 Sem: 18hl5, 21h20. Dim 
Mar. 12h15. 15hl5, 18h)5, 2!h20 13 ans Salle 
3: Instinct fatal (5) v.f. de Fatal Instinct Sem 
19h20. 21h25 Dim. mar. 13hl5. I5hl5. I7hl5. 
19020, 21h25. G Salle 4: Le parc jurassique 
(3) v.f. Jurassik Parc. Sem 19h Dim. Mar 
13h30.16h.I9h 13 ans Le fugitif (4) v f Tous 
les jours 21h35 13 ans Salle 5: Tom et Jerry - 
U film 14) v.f. de Tom & Jerry - The Moine.

LA RIVIERE ASSASSINEE

Le sud de la Floride n’est pas 
seulement un paradis pour touristes : 
c’est avant tout un immense patchwork 
de marécages, de lagunes et de marais, 
peuplé d’animaux de toutes sortes., et 
qu’on a déjà failli perdre. Charles Tisseyre

Au debut des années 50. afin de rendre le sud de la Floride 
•• plus propice à l’habitation humaine >*, on decide de l’assecher et de 
construire sur la rivière Kissimee un canal qui contrôlera la crue des 
eaux Les marais reculent, les fermiers gagnent des terres, tout le 
monde est content... Mais la joie des habitants se transforme vite en 
cauchemar la region entière devient un véritable désert, les animaux 
disparaissent, la chaîne alimentaire s'écroule... et, bientôt, l'eau 
potable de Miami est contaminée C’est la catastrophe ' Politiciens et 
biologistes réagissent et entreprennent de restaurer la riviere Kissimee.

DECOUVERTE vous propose ce soir le récit de ce drame qui 
a tenu en haleine des scientifiques du monde entier, et qui a ouvert 
une ere nouvelle : celle de la rehabilitation de la nature.

RENCONTRE D’UN DRÔLE DE TYPE
Certains animaux ont une allure tellement bizarre qu'on se 

demande s’ils ne viennent pas d’une autre planete. C’est le cas du 
limule qui s’enorgueillit d'une queue en forme d’eperon.. et d'un corps 
rappelant un casque militaire !

Il n'y a pas que l’allure qui distingue ce faux crabe : il possède 
aussi un sang de premiere qualité, aux propriétés exceptionnelles et 
un système de vision a part, qui fait l'objet d études depuis plus de 60 
ans.

Qui dit mieux ?...

Une équipé de DÉCOUVERTE a rencontré des chercheurs qui 
s’intéressent à cet arthropode à l'allure préhistorique ... et bien étonnante

REPARTIR A ZÉRO
La médecine a beau avoir fait des pas de géant, elle n’a pas 

résolu tous nos problèmes. Encore aujourd hui. par exemple, elle est 
toujours aussi démunie devant l’hémophilie, la fibrose kystique et la 
dystrophie musculaire

Depuis quelques temps, cependant, les chercheurs pensent 
pouvoir venir a bout de ces maladies héréditaires, grâce a une 
nouvelle approche qui consiste a remplacer par un gene sam le gene 
a l'origine du mal Ce traitement, appelé <> thérapie génique ■> est 
encore au stade expérimentai et n'a encore été tentée que sur un très 
petit nombre de patients Mais il suscite déjà beaucoup d espoir

CE SOIR 18 h lO

LE SOL F IL
U. BFluJ'. pa/fl TTJUT LC MONDE

Diffusée en reprise le mardi a 23 h 30

SRC îfj* Télévision

Quebec. Le Soleil, dimanche 7 novembre 1993

LES FILMS A L’AFFICHE CETTE SEMAINE LE SOLEIL

Dun. mar I2h40, 14h30 G U destructeur (5)
vf de Demolition Man Sem I9hl5 2lh45 
Dim Mar. 16h20. I9h)5, 2lh45 I3ans Saüe6' 
Forteresse(5)Sem I9h.2lhl5 Dim Mar )3h
Kth 21hl5 13 ans Pnx d •‘ntree :
B $ 4.25 $ enfants et âge d'or. Pnx d entree 
4,25 $ les mardis.

LiDO (837-0234). Salle 1: Robocop (3) Dim 
Lun. 13h, 19h, 2lh 15. Mar mer jeu. 14h, 
21hl5 13 ans Salle 2: Instinct fatal (5) Dim 
lun 13h. 19h Mar mer Jeu 19h G Sur les 
traces de l’ennemi 151 v f de Striking Distan­
ce Tous les jours 21hl5 16 ans Salle 3: Mon­
sieur Nounou (6) v I de Mr Nanny Mar mer 
jeu. 19h Dim lun I3h, 19h Le destructeur 15) 
v.f. de Demolition Man Tous les jours 21hl5. 13 
ans Salle 4: Les apprentis champions (5) v f 
de Cool Runnings Dim Lun 13h, 19h 21hlS 
Mar Mer Jeu 19h. 21hl5 G Salle 5: Malice 
(51 Dim Lun !3h. 18h45. 21hl5 Mar Mer Jeu 
I8h45, 21hl5 Pnx d'entree : 8 $ ; 5,50 $ pour 
les 13-20 ans; 3$ pour les moins de 12 ans 
isauf pour les films cotes 13 ans +1 et plus de 65 
ans. Lundi au jeudi : Pnx déntrêe : 5,50 $; 3 $ 
pour les 12 ans et moms Isauf pour les films 
cotes 13 ans + l et plus de 65 ans

MIDI-MINUIT (522-2828) Videos XXX * Pro­
grammation jusqu’à mardi Dirty Laundry 
Uh55, 14h25. 16h55. 2Uh50. Cheek to Cheek.
13h05. 15h35, 19h35. Commando Leopard. 
8h45 22h05 Dernier survivant. Iûh25 !8h05 
23h45 A Programmation du 9 au 15 novembre 
Dr Penetration , llh40, I4h05. !6h30. 20h35 
Jewells of the Nile (-) 12h50, 15hl5. 19h25 
Haute tension (-) 8h30, 21h50 Commando 
Leopard (-) lOh, 17h40, 23h20 Pnx d'entree:

PARIS (694-0891). Mon ami Willy (5) vf de
Free Willy Sem: 18h45. Dim. mar. 13h45 
18h45 G Le jardin secret (4) v f. de The Secret 
Garden. Sem: 19h. Dun. mar 14h. 19h. G Le 
gendre 16) v.f de Son-ln-Law Sem 19hl5 
Dim mar 14hl5, 19h 15. G Sliver (5) v.f. Sem: 
19h. Dim. mar 14h, 21 h. 16 ans. L’inconnu de 
Castle Rock (51 v f de Needful Things. Sem 
21hl5. Dim. mar. I6hl5. 21hl5. 13 ans. La fa­
laise de la mort (51 vf de Chffhanger Sem 
21 h30. Dim mar. 16h30, 21h30 16 ans. Pnx 
d’entree ; Lun. mer. jeu. 2$ Ven. Sam Dim. 3$ 
Les mardis: 1$.

SAINTE-FOY (656-0592 (Salle 1: Germinal (31
Sem 20h 15. Dun. Mar 14h. 17h05, 20h 15 Salle 
2: The Nightmare before Christmas (3) v.o.a. 
Sem 19h20. 2 lh 15 Dim mar 14h. 15h45 
17h30, 19h20, 21 h 15 G. Salle 3: La firme (4) 
The Firm. Sem 20h 15. Dim. Mar. 14h 15 17h 15 
20h 15 G. Pnx d'entree : 8 S 4.25 $ enfants et 
âge d’or. Pnx d'entree les mardis 4,25$.

CINÉ-CLUB DE L’UNIVERSITE UVAL Lundi 
I9h3( Antonio Das Mortes Invité Carol bel 
leau. amateur de cinéma Salle IA. Pavillon de 
Koninck

LES GRANDS EXPLORATEURS présentent 
Chili, des Andes a 1a Terre de feu. Dim 19h
Lun mar 20h Salle Albert Rousseau Reserva­
tions 659-6710 A compter de jeudi et vendredi 
20h Salle Louis Frechette du Grand Theatre 
Reservations 643 8131

CINEMUSÉE Dur. 14h: Voir Pellan. 14h20 
Sept peintres du Quebec. Auditonum du Mu­
sée du Quebec Entree libre avec le billet d’en­
tree du Musée

CINEMA DU MERCREDI DU MUSEE DE LA 
CIVILISATION. Mercredi 19h Cordelia. 19h
Audi ton um 1 Entree libre Laissez-passer 643- 
2158. poste 389.

VIDEOTHÉÀTRES

- Bibliothèque Gabrielle-Roy, 350, rue Saint 
Joseph Est. Rens : (529-0924) Dim 12h: La 
région de Charlevoix; 15h Riopelle. Mardi 
I9ti Le tableau noir Mercredi 19h La toile 
blanche. Jeudi 19h Cano, notes sur une ex­
périence collective. Vendredi 19h C’est la 
première fois que j’ia chante.

Bibliothèque municipale de Charlesbourg,
7950, Ire Avenue, salle Reine-Malouin Entree 
libre. Rens : 624-7742. Dim. 15h Petit Pied, le 
dinosaure. Lundi et mardi 14h Rock fr 
Nonne Jeudi 18h30: Retour au bercail.

Bibliothèque municipale de Charlesbourg
Succursale Bon-Pasteur. 425, nie Jean XXI11 
Rens ; 624-7883 Dim 14h La balade des Dal­
ton. Jeudi I5h30 Les Schtroumpfs Ven 
15h30 Captif en mer.

Sans peur
Jeff Bridges dans le rôle de Max Klein, un homme qui, juste avant l’ecrasement de l'avion dans lequel il prend pla­
ce, sent sa peur se transformer en sérénité. Sauvé, il se croit devenu un ange que la mort ne peut atteindre. Ce 
drame psychologique met egalement en vedette Isabella Rossellini et Rosie Perez. Au Cinéplex Charest.

MERCREDI

NOVEMBRE

THEATRE
L'EX-FEMME DE MA VIE Voir mardi.
LES CHAISES. Voir mardi 
MBS KLEIN Voir mardi.
AUX RIVES DE L'ÉPHEMERE Voir dimanche

MUSIQUE % ,
SEMAINE DE MUSIQUE POLONAISE présente 
par EMUL (Ecole de musique de l’Umversite La 
val). 11 h30: Mini-concerts d'etudiants. 20h 
Concert de grands ensembles, direction Chantal 
Masson-Bourque Salle Henri-Gagnon, pav 
Louis-Jacques Casault Aussi 20h. Projection de 
videos: Song of the Night et l'opera le Roi Roger. 
Salle 0170, pav Louis-Jacques Casault. Rens 
656-7061
CONCERT À IA CHANDELLE DE L’ÉCOLE DE 
MUSIQUE ARQUEMUSE. 20h Domaine de Mai-
zerets, 2000, boul. Montmorency.
ORCHESTRE SYMPHONIQUE DE MCGILL
Concert de musique russe sous la direction de 
Timothy Vernon. 20h. Salle Louis-Frechette du 
Grand Theatre Des laissez-passer gratuits sont 
offerts sur le réseau Billetech. Rens. 643-8131

ORCHESTRE SYMPHONIQUE DE QUÉBEC sous 
la direction de Mann Alsop. Invite Benjamin 
Pasternack. 20h. Salle Albert-Rousseau, 2410, 
chemin Sainte-Foy. Prix d entree: 9.50$ a 
30,10$.

CONSERVATOIRE DE MUSIQUE DE QUEBEC. 
Midi Invites Marie-Perle Roy et Sophie-
Marie Martel. Foyer de la salle Louis-Frechette 
du Grand Theatre. Entree libre. Rens 643-2192.

MIDI MUSIQUE AU GRAND THÉÂTRE. 12h 10 
Invitees Marie-Perle Roy, flûte et Sophie-
Marie Martel, chant. Foyer de la salle Louis 
Frechette. Entree libre

SPECTACLES
THE MUSICAL BOX. Concert anniversaire pour 
les 20 ans de Genesis. 20h30 Capitole 

TONY MASSARELLI. Mercredi rétro présente 
par Evan Joanness. 19h30. Brassene La Bulle, 
1975. rue Fieur de-Lys Pnx d'entree. 5$. Réser 
vation 525-4507

SPIRIT OF THE WEST. 22h. Bar d’Auteuil, 35. 
rue d’Auteuil. Pnx d'entree. 14$.

CE SOIR, JE DANSE EN FRANÇAIS. 22h30 
Marc Gabriel. Beaugarte Entrée libre

RENEE CLAUDE Voir mardi 
QUEBEC EXPÉRIENCE. Voir dimanche
QUÉBEC ET LES GRANDS EXPLORATEURS.
Voir dimanche.
LES SIX SIEGES DE QUÉBEC. Voir dimanche 

Bar/restaurants:
Sensation, orchestre de danse Mer au sam. 

21h30 Bar Ambassadeur. Hotel Ambassadeur, 
333, boul Ste Anne, Beauport Bens 666-2828
Christiane Coté pour les 6 a 9 du mer. au ven. 

18h En soirée, Manon Mathot du jeu au sam. 
22h Bar Apres Cinq Baron Bouge, 350, boul. 
Sainte-Anne, Beauport.

Ray Arsenaut mer au dim Les mercredis 
fous, fous fous, avec Claude Mailloux et mini- 
défilé de mode. Brasstheque. 3333, boul. du Car­
refour, Beauport.
• Marie-Michelle Mer. au dim Les mercredis 
dansants avec Jacques Salvail, qui reçoit un 
invité chaque semaine. Restaurant l'Abat-jour. 
Carrefour Les Saules
- Anne Marie et Christian violoncelle et con­
trebasse Prix d’entrée 14$ et 9$ létud ) 20h30. 
Restaurant La grulla, 815 Cote d’Abraham, Que­
bec Rens 529 8107
Christine Boillat, pianiste. Mer au ven. Bar 
Tango. 63. rue Saint-Paul
- Bob Boudreau. Voir dimanche

Duo Freddie James & Maurice Smith Voir
dimanche.

Christiane Fortier propose «Comment relaxer 
dans une vie mouvementée». 19h30. Au 27 che­
min de l'Eclaircie, Lac Beauport Réservations 
849 5845
Cercle d’Études des Jeunes catholiques tra- 
ditionnalistes. Invites: le Baron Arnaud de Las­
sus. spécialiste des sociétés secretes et maçonni­
ques et l'Amiral Michel Berger, spécialiste des 
questions politiques et familiales 1 lh: La philo­
sophie de la revolution et les droits de l’homme a 
la salle 2D, pavillon de Koninck. A 19h30: La 
Franc-Maçonnerie Salle IA, Pavillon de Ko­
ninck. Entrée libre.
Chambre de commerce de Charlesbourg.
7h30: Dejeuner-causene. Invite: Jacques Blouin, 
administrateur agree, membre du Groupe La 
Mutuelle et vice-président aux affaires économi­
ques a la Chambre de commerce de Charles­
bourg. Restaurant Chez Harry, 1010, 80e rue

Est, Charlesbourg. Rens.: 626-5514.
Société d'histoire de Sainte-Foy. 20h: Les 75 
ans de 1 hôpital Laval. Invité: Lionel Montminy, 
médecin Salle 2e etage, pavillon de prévention 
des maladies cardiaques de l’Hôpital Laval. En­
tree libre.

DIVERS
Marche aux puces. Voir mardi

fjt
JEUDI

il
NOVEMBRE

THEATRE
L'EX-FEMME DE MA VIE Voir mardi 

LES CHAISES Voir mardi 

MRS KLEIN Voir mardi.
AUX RIVES DE L’ÉPHEMERE. Voir dimanche

MUSIQUE
CONCERT A LA CHANDELLE DE L’ÉCOLE DE
MUSIQUE ARQUEMUSE. 20h: Arquemuse, 850, 
avenue De Salaberry. Prix d'entrée: 5$ Rens : 
691 2385, 525-6873.

SEMAINE DE MUSIQUE POLONAISE présente
par EMUL (Ecole de musique de l’Université La­
val I Ilh30 Mini-concerts d’etudiants. 20h Pa­
norama de la musique religieuse la Camerata 
vocale Église Saint Mathieu, 3155, Quatre- 
Bourgeoys Rens 656 7061

CONSERVATOIRE; DE MUSIQUE DE QUEBEC. 
I9h30 Invites Karme Letourneau, flûtiste, 
Veronika Makdissi-Warren et Melanie Au- 
clair-Fortier, violonistes Eglise Chalmers-Wes 
ley, 78, Sainte-Ursule

SPECTACLES
JEAN-MARC PARENT en supplémentaires Jeu 
au sam 20h Salle Albert Rousseau. 2410, che­
min Sainte Foy

Association hypoglycémie Québec inc. Ren
contre tous les mercredis I9h30 au 5928. boul 
Henri-Bourassa, Charlesbourg Rens 622 2908. 

L’Antre Amis inc. 19h30 Château Bonne En­
tente. Chemin Sainte Foy Reservation néces­
saire 653 4010
Émotifs anonymes I4h Groupe Liberté Nou­
velle Carrefour Liberté, 2165, Robert Giffard. 
Beauport Bens 666-0256

CONFERENCES
L’Agira Association gnostique internationale de 
recherches anthropologiquesl I9h30 l'évolu­
tion, I nvolution, la révolution Au 1157. 3e Ave­
nue, Limoilou Réservations 524 8971.

la société de géographie de Ouébec: 20h
L'Autriche des Habsbourg, de Mozart et Beetho­
ven Invitee l/iuise Roy, specialsite de l’histoire 
de I art Avec diapos College SaintCharles Gar­
nier. salle Jean Paul Tardif, 1150, boul René 
Ievesque ouest, entrée par la rue Joffre Pnx 
d'entree 4$

[.’Association des célibataires. I9h30 Bien 
dans sa peau c’est possible Invitée Lise Ger 
vais Restaurant Normandin, 709, boul Charest 
Ouest, angle Mane de l'Incarnation Pnx d'en­
trée 8$, 6$ avec carte conférence Rens 525- 
1703

CONFERENCES
Fondation de Marie-lmmaculée, paroisse St- 
Michel de Sillery. Par le Pere Yvan Mathieu, 
manste. licencie en Ecriture Sainte I9h30 La 
Visitation et le Magnificat Sous-sol du presby- 
taire de la paroisse St Michel de Sillery, 1600 rue 
Persico Entrée libre. Rens : 527 3390 

Imagine-YMCA. I9h Les cuirs, le mobilier, les 
styles, les qualités de fabncation Au 870. av de 
Salaberry Rens : 523 4020.

Cercle d'Etudes des Jeunes catholiques tra- 
ditionnalistes Invites le Baron Arnaud de Las 
sus, spécialiste des sociétés secretes et maçonni­
ques et l'Amiral Michel Berger, spécialiste des 
questions politiques et familiales 11 h Vatican 
11 Rupture ou continuité’ Salle IA. pavillon de 
Koninck |9h30: Ventatis Splendor et Humanae 
Vitae face a la Revolution sexuelle. Salle IA. 
pavillon de Koninck Entrée libre

Spectacle intimiste pour Nicolas 
Peyrac au bar le Tango

NICOLAS PEVRAC iccompagné d un musicien 
Jeu au sam. Bar Tango, 63, rue Saint-Paul. 

GOWAN. 20h30 Capitole
RENÉE CLAUDE Voir mardi

FEUX SACRÉS spectacle multimedia faisant re 
vivre 5 sicclaa d’histoire De Michel Lemieux et 
Victor Pilon Basilique Notre Dame de Québec, 
20, rue Ruade |Rh30, 20 Pnx d’entrée 5$, 4$ 
aines et groupe, 3$ pour les 12 17 ans, gratuit 
pour les moins de 12 ans accompagnés
OUÉBEC EXPÉRIENCE Voir dimamhe

QUÉBEC ET LES GRANDS EXPLORATEURS.
Voir dimanche
LES SIX SIEGES DE OUÉBEC. Voir dimanche

Rar/restaurants
Quatuor de Roy Patterson Jeu au sam

DIVERS
Heure du conte a la bibliothèque de Charles- 
bourg Voir dimanche

Collecte de sang itinérante de la Croix-Rou­
ge. 9h30 a 15h30, organisée par le Cégep Gar 
neau Auditonum, 1600, bout de 1 Entente

EVENEMENT SPECIAL
Perlormanc.es mexicaines Dans le contexte 
d’un ér hange Québec Mexique, presentation par 
cinq |eunes performeurs de Mexico Invites 
Marcos Kurlyci, Floy Tarcisio, Inrena Wolf 
fer, Flvira Santamaria, Andrea Ferreira, leu 
ven 20h Rencontre avec les artistes le samedi 
13 novembre I3h. Lieu, Centre en art actuel, 
345, du Pont Hens 529 96H0

Emotifs anonymes 20h Groupe Espoir 135, 
80e Rue E, Charlesbourg. Rens: 666-0256

Centre de croissance Le Lotus. Rencontre- 
echange sur: Karma, mort et reincarnation: sou­
venirs d’avant la vie et vécus de mort clinique. 
Invitee Rachel Jalbert, numérologue, spécialiste 
d'astrologie karmique 19h30. Centre de crois­
sance le Lotus. 675, ave Marguerite-Bourgeoys. 
Prix d’entrée 15$ Rens : 688 9110.

CONFERENCES
Nouveaux sentiers Familles monoparentales
19h30 La dépendance affective Invitée Hu 
guette Proux Au 435, du Roi Rens 529-4913 
Carrefour Tiers-Monde. I9h30 Femmes, So 
cieté civile et développement démocratique. In 
vitée: Lilian De Cuellar, directrice, École secon 
daire a San Salvador, syndicaliste et membre 
fondatrice du FMLN. Edifice CSN. 155, boul. 
Charest Est, salle S-3. Rens 647 5853 Angele 
Aubin

EVENEMENTS SPECIAUX
Performances mexicaines. Voir jeudi

Gowan, à 20 h 30, au Capitole. 
Colombe Dufour offre un spectacle 
au profit de Rayon de Soleil », un 
service d entraide communautaire.
22h 15. Café-bar l’Emprise du Clarendon, 57, rue 
Sainte-Anne. Entrée libre.
- Gaétan Lefebvre. Jeu. au sam. Bar Chez son
Pere

Michel Léveillée. Jeu. au ven. 22h. 2 lh: Spec­
tacle de poésie Appel aux poetes. Espace M. 
Lavoie, 937, Saint-Jean.
- Juan Carlos, chanteur-animateur Jeu. au 
sam. 22h30 Restaurant-bar du Pécheur, 394, 
ave Ste-Brigitte, Ste-Brigitte de Laval.
- Edouard Marquis, pianiste. Jeu. au sam a 
compter e 17h30 et au brunch du dimanche lOh. 
Holiday Inn, Centre ville.

Ray Arsenaut Voir mercredi
- Marie-Michelle Voir mercredi 

Christine Boillat Voir mercredi
- Sensation. Voir mercredi.

Christiane Côté. Voir mercredi.

VERNISSAGE
Vernissage 17h de Odette Ducasse et Richard 
Durand dans le cadre de la série Engramme . 
Foyer du Périscope

la Boussole, regroupement des parents et amis 
de la personne atteinte de maladie mentale 
Cafe-rencontre. 19h. Au 980, av Holland, bur. 
103. Quebec. Rens. 682-3780.

I.’Autonhommie, centre de ressource sur la 
condition masculine. 19H30 Café-rencontre 
mixte: Comment je prépare mon grand départ! 
Local de l’Autonhommie, 1950 de la Normandie. 
Rens.: 648-6480, Pnx d’entree: 2$

Le Trait d'Union des femmes gaies de la ré­
gion de Québec vous invite tous les jeudis, 
19h30, a des rencontres au CLSC Haute-Ville, 55, 
chemin Sainte-Foy. Rcns 641-0784.

Emotifs anonymes 20h Groupe La Source. 
Eglise St-Louis-de-France, 1576, route de 
l’Eglise, Sainte-Foy Rens 666-0256

Cercle culturel de la Rive-Sud. 1 lh30: Invitee: 
Manette Thibault, laureate du concours Reine 
Malouin, présentera un travail de recherche sur 
l'écrivaine Anne Hébert Hôtel Molei Rond-Point 
de Levis. Rens.: 833-1845

Comité consultatif des Aineiels du comté de
Quebec. Seance de consultation sur les besoins 
des personnes a la retraite et les améliorations 
qu’elles souhaitent. 14h Patro Laval. Salle de la 
Pastorale. 145, Bigaouette Rens Rolande Tardif 
au 687-2375 ou Armande Caron au 529-6592

VENDREDI

12
NOVEMBRE

THEATRE
LA COURSE AU VISON de Ray Cooney et John 
Chapman dans une adaptation de Claude Maher 
Avec Donald Pilon, Benoit Marleau, Claude Mi 
chaud, Louise Rémy et trois autres comédiens 
Ven Sam. 20h. Palais Montcalm, Prix d'entrée 
24$, 26$.

L'EX-EEMME DE MA VIE Voir mardi 

LES CHAISES. Voir mardi.

MRS KLEIN Voir mardi
AUX RIVES DE L’EPHEMÉRE Voir dimanche

MUSIQUE
SEMAINE DE MUSIQUE POLONAISE présente 
par l’EMUL lEcole de musique de l’Univereite 
Laval). Ilh30: Mini-concerts d'étudiants. Salle 
Henri Gagnon, pavillon Louis-Jacques Casault 
15h30 Projection de video: la Mort de Don Juan 
Salle 0170, pavillon Louis-Jacques Casault En­
tree libre. Rens: 656-7061

SPECTACLES
MARIO CHENART 20h30 Anglicane, 33. me 
Wolfe, Levis. Pnx d’entrée: 18$

JEAN-MARC PARENT. Voir jeudi.
RENEE CLAUDE Voir mardi 

NICOLAS PEYRAC. Voir jeudi 

FEUX SACRES Voir jeudi 

QUEBEC EXPERIENCE. Voir dimanche
OUÉBEC ET LES GRANDS EXPLORATEURS
Voir dimanche

LES SIX SŒGES DE QUEBEC. Voir dimanche 

Bar/restaurants:
Chnstian Leclerc, guitariste chanteur. Ven 

Sam. Restaurant la Nouvelle Reserve, 108, boni 
KEné Levesque Ouest, coin Cartier Réservation 
524-1R64.
• Le Quartet Pascal Gagnon Ven Sam 20h45
L’Ostradamus. 29. me Couillard Entree libre 

Marie-France Lahonté, tous les ven. sam 
I9h la Maison de Jade, boul de l’Atrium. 

Ray Arsenaut Voir mercredi 
Marie-Michelle Voir mercredi 
Sensation Voir mercredi 
Christiane Côté et Manon Mathot Voir 

mercredi
Quatuor de Roy Patterson. Voir jeudi

• Gaétan Lefebvre. Voir jeudi 
Michel léveillée. Voir jeudi

• Juan Carlos Voir jeudi.
• Edouard Marquis Voir jeudi

SOIREE DANSANTE
Tempo Danse sociale. Voir dimanche

SOIREE DANSANTE
Tempo Danse sociale. Voir dimanche

Emotifs anonymes 2(1h Gmupe Espoir, 135 
80e Rue E , Charlesbourg Rens: 666 0256 
Centre de croissance Le lotus Rencontre 
échangé sur Karma, mort et reincarnation sou 
vemrs d’avant la vie et vécus de mort clinique 
Invitee Hachel Jalbert, numérologue, spécialiste 
d astrologie karmique. I9h30 Centre de crois 
sance le Lotus, 675. ave Marguerite Bourpeoys 
Pnx d'entree 15$ Rons 688 9110

CONFERENCES
Nouveaux sentiers Familles monoparentales
I9h.30 la dépendance affective Invitee ||u 
guette Proux Au 435, du Roi Rens 529 4913 
Carrefour Tiers Monde I9h.3(l Femmes. So 
■ iet< ( ivile et developjM'menf démot ratique In 
Vitee Lilian De Cuellar, dirertnee. École secon 
dam a San Salvador, syndicaliste et membre 
fondatrice du FMLN Fdifice CSN. 155. boul 
Charest Est, salle S 3 Hens t>47 5B53 Angèle 
Aubin

EVENEMENTS SPECIAUX
Performances mexicaines. Voir |eudi
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’univers électroniaue
AUDIO-VIDEO INFORMATIQUE JEUX VIDÉO

La......... de
JVC menace la 
dynastie GAOO
Depuis l’avènement de la GAOO de Panasonic, il y a deux ans, 
une nouvelle tendance a fait son apparition dans les téléviseurs 
haut de gamme : celle des écrans ultra-plats à matrice noire. 
C’était prévisible, les succès des GAOO a obligé les autres 
fabricants à ajuster leur tir et à produire, eux aussi, des 
modèles de la nouvelle génération.

Cela a notamment été le cas avec 
Thomson Électronique et sa 
ProScan ainsi que Sony avec sa 
nouvelle sérié V. Mais l’exemple 
le plus impressionnant de répli­
que concurrentielle est celui de 
JVC avec ses récents modèles 
NuVision.

La série NuVision de JVC of­
fre des écrans de 51 cm 
(20 pouces), 69 cm (27 po), 
79 cm (31 po) et 140 cm (55 po), 
ce dernier étant un téléviseur à 
projection de format 16:9. Des 
quatre, c’est l’avant-dernier, 
l’AV-31BX4, qui se présente 
comme le concurrent le plus fé­
roce des GAOO de Matsushita.

JVC ne faisant pas partie des 
rares compagnies à fabriquer des 
tubes-écrans (il n’y en a que cinq 
ou six — Sony, Toshiba. Matsus­

hita-Panasonic, Hitachi et Thom- 
son-RCA notamment), a toujours 
acheté ses tubes d’autres fournis­
seurs, explique José Adam, de 
Stéréo Plus Lévis. Dans le cas de 
la série NuVision. JVC a fait ap­
pel à Hitachi pour l’écran de 
69 cm et à... Panasonic pour le 
79 cm !

11 ne faut donc pas se surpren­
dre de voir un air de famille entre 
la JVC AV-31BX4 et la GAOO. 
Mais le lien commun s’arrête au 
tube-écran : tout le reste de la 
« mécanique« est le résultat du 
travail des ingénieurs de JVC. Ils 
ont mis l’accent sur des ima­
ges plus grandes et plus bril­
lantes et un son plus profond et 
plus réaliste. Les responsables de 
l’esthétique, eux, ont insisté sur 
les lignes plus dépouillées. Il en 
résulte un appareil élégant, dis-

Nouveautés aux Editions Logiques
La maison québécoise Les Éditions Logiques se caractérise par une 
série de petits bouquins de la collection « L'informatique simplifiée » 
dirigée par Sylvie Roy. Des livres qui, depuis quelques années, ont 
drôlement dépanné les utilisateurs d’ordinateurs de type PC et 
compatibles et qui ont largement contribué à la démystification de 
l'informatique. Depuis la fin de l'été, la production es; abondante, mais 
trois titres ont notamment retenu mon attention. D’abord une nouvelle 
édition de l'indispensable « MS-DOS simplifié » de Sylvie Roy, ajusté 
aux critères du DOS 6.0. Le « petit livre rouge » du DOS est rendu à 
plus de 60 000 exemplaires vendus. Puis un guide beaucoup plus 
compréhensible que les manuels originaux de Norton Utilities et de 
Norton Antivirus, rédigé par Jean Pitre, expliquant en termes clairs 
ces deux outils indispensables à la gérance de votre ordinateur. Enfin, 
«Excel simplifié pour Windows», de Jacques Saint-Pierre, e^t une 
initiation à cette populaire feuille de calcul et offre une série 
d'exemples, de trucs et d'exercices qui éviteront bien des maux de tète 
aux utilisateurs.

Des << moniteurs amplifiés » 
signés Yamaha
• La popularité croissante des lecteurs de disques compacts de type 
baladeurs et les nouvelles cartes de son pour ordinateurs ont créé une 
demande pour des enceintes amplifiées de plus en plus perfor­
mantes Il ne faut donc pas se surprendre de voir des noms connus en­
vahir ce marche intéressant pour les fabricants C est le cas de Yama­
ha qui vient de lancer un nouveau modèle de petites caisses amplifiées, 
les YST-M10 Légères, compactes (22 cm de haut sur 10 cm de large 
et 15 cm de profondeur), elles ont fière allure et offrent un rendement so­
nore intéressant, quoiqu'un peu faiblard du côte des basses Les 
branchements sont faciles (grâce à des fils munis de fiches stereo) et les 
boutons de contrôles sont réduits au strict minimum : commutateur 
marche/arrèt, volume et contrôle de <• presence », ce dernier étant vrai­
ment efficace Pour une musique d’ambiance, elles se tirent bien d af­
faire et ne donnent rien à redire pour l'usage multimedia, d'autant plus 
qu elles ont un blindage magnétique permettant de les placer près 
d’un écran, (Yamaha YST-M10,179 S chez Stereo Plus )

Serge Pare, du magasin Stéréo Plus de la rue Bouvier à Quebec, montre le 
nouveau AV-31BX4 de JVC. un téléviseur qui entre directement en concur­
rence avec la GAOO de Panasonic À remarquer le casque d'écoute 
stéréo sans fil, une caractéristique de ce modèle qui, sous le rapport 
qualité/prix, est l’un des plus intéressants présentement sur le marché

de secret, aux haut-parleurs invisi­
bles... comme la GAOO.

JVC n’a aucune peine à faire 
concurrence au « roi de l'ima­
ge » : les couleurs sont vivantes 
et naturelles, les contrastes nets, 
les blancs purs, donnant un effet 
de profondeur de champ rare­
ment atteint. Mais là où la série 
NuVision se distingue, c’est avec 
un ajustement optionnel accessi­
ble par la simple touche d’un 
bouton et baptisé « qualité ciné­
ma » (Theatre Setting). Destiné 
au visionnement dans une pièce 
dans la pénombre, ce mode règle 
automatiquement sept points de 
qualité d’image (luminosité, 
nuances, couleur, contraste, ni­
veau du noir, correction du vert 
et mise en valeur dynamique de 
la couleur) pour en arriver à un 
« effet cinéma ». Au cours de la 
démonstration en magasin, ces 
effets sont moins évidents à cau­
se de l’éclairage ambiant, mais 
une fois l'appareil à la maison, ils 
sont vraiment impressionnants. 
À eux seuls ils justifient le choix 
de l’AV-31BX4.

En fait, explique José Adam, 
ce que JVC réussit, avec son

«Theatre Setting», c’est 
rapprocher de la norme NTSC 
établie pour la « haute fidélité » 
d’image, c’est-a-dire le plus près 
possible du signal original, qu’il 
s'agisse d’une émission de télé 
ou d’un enregistrement sur vi­
déo. Pour répondre aux habi­
tudes des téléspectateurs d’au­

jourd’hui, plusieurs points de 
l’image et des couleurs ont dû 
être accentués, avec comme ré­
sultat que les téléviseurs fonc­
tionnent à environ 9000 degres 
Kelvin. Ce que le « Theatre Set­
ting » fait, c’est de désengager 
toutes les corrections et de rame­
ner la température de la couleur 
à 6500 degrés Kelvin.

La nouvelle NuVision de 
79 cm offre également un sys­
tème de son à reflection acousti­
que (un peu calqué sur le sys­
tème Dome de Panasonic)

séparant graves et aigus et don­
nant des basses plus prononcées 
ainsi qu un effet plus large Autre 
particularité — sans doute la plus 
attrayante en plus du « Theatre 
Setting » — est la presence d'un 
casque d’écoute sans fil avec 
émetteur infrarouge incorporé. 
Quelle bénédiction ! Et la JVC 
AV-31 BX4 s’attaque aussi à la 
GAOO sur le « nerf de la guer­
re »: à 1899 $ elle coûte 300 $ de 
moins que la championne de Pa­
nasonic et c’est là qu elle risque 
de faire le plus particulièrement 
mal au « roi de l’image ».

Lost In Time
Derrière ce titre anglais se cache un fascinant jeu d’aventure 
conçu par Muriel Tramis, de la compagnie française Cocktel 
Vision et entièrement «made in France». En fait il faudrait 
plutôt dire deux jeux, puisque «Lost In Time» arrive en deux 
episodes totalement différents et propose de longues heures 
d’investigation à l’amateur. Il s'agit d'une enquête dans 
i espace et dans le temps, menant le joueur de 1840 à 1992, 
des Caraïbes à l'Europe. Quoique de niveau difficile, le 
programme est bien conçu, les graphismes mélangent 
dessins et numérisation d'images, avec des séquences 
d'animation vidéo, la musique est de bon goût. L'interface est souple, même si l'interaction n’est pas 
toujours évidente. Selon Raynald Lajoie, de MicroBec, il s'agit là d'un des titres les plus en demande 
de la nouvelle série de programmes en français qu'on peut se procurer depuis peu grâce à la 
nouvelle «filière française». Chaque épisode se vend 69,95 S et le programme est protégé par un 
code de référence de couleurs, réparties sur quatre colonnes et 304 lignes. Une protection efficace, 
mais agaçante quand on sait qu'elle revient à chaque fois qu'on lance le logiciel. Une vérification 
initiale unique, comme c'est le cas pour certains programmes, aurait été amplement suffisante.

phoques
canadiens
□ Le FIPA demande 
au gouvernement 
d’interdire 
ce commerce
Le nouveau premier ministre 
du Canada, M. Jean Chrétien, 
pourrait se retrouver avec un 
drôle de problème sur les bras 
au cours des prochaines 
semaines : l’exportation de 
pénis de phoques du Canada.

Le Fonds international pour la 
protection des animaux (FIPA) 
qui compte 1.4 million de sympa­
thisants a travers le monde, vient 
de révéler l’existence d’un projet, 
mis de l'avant par un consortium 
chinois, selon lequel 60 000 pénis 
de phoques canadiens seraient re­
quis pour la fabrication de potions 
sexuelles. « Les Chinois, précisent 
l’organisme dans un communi­
qué, offrent jusqu’à 50 $ pour cha­
que organe et nous craignons que 
des Canadiens se laissent tenter 
par cette ignoble affaire. »

L'organisme voué à la protec­
tion des animaux affirme qu’un 
permis a été accordé en Extrême- 
Orient à un certain Tsiu Jim 
Wong, un membre de ce consor­
tium. Une annonce proposant d’a­
cheter des organes de phoques a 
déjà été publiée dans un journal 
de Terre-Neuve.

Le directeur pour la protection 
des animaux à la FIPA, M. Paul 
Seigel, qualifie ce commerce de 
dégoûtant. « Il y a 10 ans, dit-il, 
l’opinion mondiale a fermé les 
marchés pour les peaux de pho­
ques. Aujourd’hui, une demande 
perverse pour des potions sexuel­
les somme toute inefficaces, me­
nace de mettre en branle une 
toute nouvelle chasse du phoque 
basée sur les pénis. »
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Le Fonds international pour la protection des animaux demande au premier 
ministre canadien de décréter immédiatement une interdiction d’exporter 
des pénis de phoques à partir du Canada.

ELANTRA 1994 DE HYUNDAI
120 000 $ EN PRIX

A GAGNER:
L’une des Elantra 1994 

d’une valeur de 15 000 $, 
voiture de l’année 

selon Motoring 1993

COMMENT PARTICIPER:
— A trots reprises dons la semaine, 
sur les ondes de Tele-4 CFERou 
CIMT, du 9 octobre ou 6 décembre, 
vous devez reperer l indvce, msenre le 
titre de I emission ainsi que so dote de 
diffusion sur le coupon de
portici potion
— Les tirages seront diffuses o Tele-4 
dons le codre de I emission Le TVA à
12 h ledition Quebec), tous les mordis 
du 26 octobre au 14 décembre et 
rediffuses lors du Cmema du 
dimanche

l\SI MHII C INI MA AU KlYIR | Postez par coumer 

J oblitéré è

| «ROULCZ GAGNANT» 
i Ttlt-4, C.P 4700 
[Quebec 
iGIKTW
[ou
[Déposez dans 
i une enveloppe 
chez l’un des 
concessionnaires 
Hyundai de la grande 
région de Quebec

Emission

Date de diffusion 

(mission

Date de diffustor

(mission.______

Date de diffusor 

Nom 

Adresse 

Ville

Code postal
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■ Tout comme 

les c onseillers de chez 

Audiohsht. |e leur ai 

fait part de mes besoins 

et de mes moyens 

et ils m'ont propose 

un ensemble de qualité 

des plus complets, 

a un prix..

|ui est une vrai musique 

a mes oreilles. »

w TELE4 CFER CIIT1T
HYUTIDOI
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quotidien Le Soleil, CFER, CIMT, Tele-4 
et chez les concessionnaires Hyundai 
participants

les gagnants devront répondre à ire 
action tfhaWete mathématique
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n 3e choc pétrolier est-il possible ?
□ Le risque majeur, selon les analystes, est une possible explosion de la 
demande pétrolière mondiale dont le centre de gravité se déplace vers l’Asie

Quebec, Le Soleil, dimanche 7 novembre 1993

PARIS — Vingt ans après le premier choc pétrolier qui a 
frappé de plein fouet les économies des pays industrialisés 
engendrant récession et désordres monétaires, certains 
experts n excluent pas une nouvelle crise pétrolière.

par DANIÈLE DE MEYER
de I Agence France Presse

« Dans le court terme, je ne crois 
pas tellement à la possibilité d'un 
troisième choc pétrolier, mais 
dans les dix ans à venir, on ne 
peut exclure cette éventualité. Il 
existe des facteurs de risques im­
portants, sans parler de l'élément 
imprévisible, une crise politique 
au Moyen-Orient, par exemple, 
qui pourrait dégénérer en catas­
trophe », dit ainsi Peter Bogin, de 
l’organisme américain Cam­
bridge Energy Research 
Associates

Ce s facteurs de risques, ac­
tuellement masqués par une of­
fre de pétrole abondante, tien­
nent notamment à la structure de 
la consommation mondiale dans

les années à venir, aux incerti­
tudes sur révolution de la Russie 
et de la Chine ou aux tensions 
politiques qui pourraient désé­
quilibrer la zone stratégique du 
Moyen-Orient.
Dans la prochaine décennie, la 
consommation pourrait croître 
de 15 à 20% dans les pays de 
l'OCDE et plus que doubler par 
rapport à 1990 dans le reste du 
monde, notamment en Asie, se­
lon l’Agence Internationale de 
l’Energie (AIE) La demande at­
teindrait 78 millions de baril- 
/jour en 2010 contre 68 millions 
actuellement.

Le miracle économique des 
« dragons » asiatiques, la crois­
sance des pays d’Amérique lati-

;TP£

»*««

jap*?

attend

\a p'üS
P'a,nleSavec
so\a'f,e
AA

ce\u'
un
de \a

ne, ainsi que la reprise attendue 
dans les pays industrialisés de­
vraient contribuer à gonfler la 
demande.

Quant à la Chine, dont la con­
sommation de pétrole pour plus 
de un milliard d’habitants équi­
vaut à celles de l’Allemagne et de 
l’Espagne réunies, elle pourrait 
faire éclater toutes les normes du 
marché le jour où son prodigieux 
potentiel sera utilisé.

La crise pourrait 
venir de l’ex-URSS

Face à cette situation, certains 
analystes doutent que les capa­
cités de production de pétrole 
soient suffisantes au-delà de 
2010. Un fait est certain, le 
Moyen-Orient, avec 60 % des ré­
serves mondiales, restera la zone 
capitale dans les prochaines dé­
cennies. Les 12 pays de l’OPEP 
détiennent actuellement plus des 
trois quarts des réserves du globe 
(77 %), soit plus de 100 ans de 
production.

En dépit de l’émergence de 
nouvelles zones 

de production en 
Europe, en Amérique 

et en Asie, 
la part de l’OPEP 

ne fera que

■jtosse
sAème

des

Tefte-

croître à l’horizon 2000, tandis 
que la baisse de la production pé­
trolière de la zone de l’OCDE, 
amorcée en 1986, devrait se 
poursuivre.

La cnse pourrait venir de l’ex- 
URSS, notamment de la Russie, 
toujours en proie à des convul­
sions politiques et au chaos de 
son industrie pétrolière. Premier 
producteur d’hydrocarbures du 
monde en 1989, son instabilité 
pourrait durablement déséquili­
brer les ressources mondiales. 
La stabilité des 
prix indispensable

Le prix du pétrole n’est pas 
seul en cause. La faiblesse de la 
croissance dans les pays indus­
trialisés réduit les investisse­
ments dans le développement 
d’énergies de substitution. Après 
les progrès réalisés depuis 20 ans 
en matière d’économies d’éner­
gie, l’Occident baisse un peu sa 
garde.

« Contrairement à la situation 
de 1973 et 1979, il existe aujour­
d’hui des amortisseurs qui per­
mettent de mieux gérer une crise 
éventuelle », estime cependant 
Hubert des Longchamps, adjoint 
à la direction des Hydrocarbures 
du ministère français de 
l’Industrie.

Échaudés par le premier choc
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La faiblesse durable des prix du brut depuis cinq ans pourrait aussi peser 
dangereusement sur le financement par les compagnies pétrolières des 
gigantesques projets de développement des gisements et de la recherche 
de nouvelles réserves

pétrolier, les 23 pays industria­
lisés de l’AIE ont réduit leur dé­
pendance pétrolière, diversifié 
leurs sources d’approvisionne­
ment, développé des énergies de 
remplacement et appris à écono­
miser l’énergie. Des stocks d’ur­
gence, équivalant au minimum à 
90 jours d’importation, ont été 
constitués.

Autre amortisseur d’impor­
tance, qui a parfaitement fonc­
tionné lors de l’invasion du Ko­
weït par l’Irak en 1990, les 
relations entre pays producteurs 
et consommateurs sont beau­

coup plus étroites et moins 
conflictuelles qu’il y a 20 ans.

Les pays de l’OPEP subissent 
encore le contrecoup des années 
de flambée des cours. Le prix du 
baril de brut en termes réels est 
inférieur en 1993 à ce qu’il était 
avant le premier choc pétrolier.

Même si l’on ne peut exclure 
une crise politique au Moyen- 
Orient, les producteurs ont pris 
conscience que la stabilité des 
prix est indispensable, sous 
peine de voir les pays consom­
mateurs se détourner du pétrole 
et adapter leurs économies à 
d’autres types d’énergies.

Les astronomes attendent avidement l’impact
[ Tna nAmofA ni • » ^ .. * j «** • _Une comète sur une trajectoire de collision avec Jupiter se 
trouve présentement derrière le Soleil, hors de notre champ de 
vision, mais certainement pas hors de l’esprit des astronomes 
qui s’occupent à calculer sa tnyectoire, à estimer la puissance 
potentielle de sa force d’impact, et à prévoir des façons 
d’observer les effets de réverbération grâce à un éventail de 
télescopes sur la Terre et dans l’espace.

d’une comète sur Jupiter

I nc conference organisée par la 
CORPOR \TIO\ PROKKSSIOWKIXE DES PSYCHOLOGIES 1)1 Ql'ÉBEC
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par JOHN NOBLE WILFORD
Ou New York Times News Service

Les astronomes attendent avec 
fascination la première occasion, 
en juillet prochain, d’observer les 
impacts explosifs sur une planète 
qui pourraient être comparables 
en puissance à la collision d’un 
gros astéroïde ou d’une comète 
avec la Terre il y a 65 millions 
d’années. Cette catastrophe a été 
responsable de la disparition de 
dinosaures et de plusieurs autres 
formes de vie.

Si leurs prédictions font mou­
che, une pluie de débris de comète 
plongeant sur Jupiter pourrait

percer des trous de la grandeur de 
l’État du Texas dans l’épaisse at­
mosphère, provoquer des ondes 
de choc gigantesques, soulever 
des cataractes de poussière et dé­
clencher des éclairs entre les 
lunes de Jupiter. Le seul regret 
des astronomes, c’est que tous ces 
impacts devraient se produire sur 
le côté éloigné de Jupiter, et pour­
raient donc n’ètre directement ob­
servables que par la sonde spa­
tiale Galileo, qui s’approchera 
alors du sommet de sa courbe au­
tour de Jupiter, ainsi que par la 
sonde Voyager 2, qui atteint main­
tenant les bords les plus éloignés 
du système solaire. On s’attend 
toutefois à ce que d’autres sondes 
et d’autres télescopes sur Terre 
obtiennent de bonnes images des 
turbulences qui en découleront, 
quand Jupiter, dans sa rotation ra­
pide (9 heures et 50 minutes),
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Vivre en couple, 
c'esl d’abord 
et avant tout 

vivre avec soi-même.
Rien de compliqué, et pourtant...

I ne conférence qui vous fera réfléchir sur votre façon de gérer votre vie 
et vous encouragera à décider pour vous-même 

de la meilleure façon de vivre en couple.

I n conférencier d'expérience
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MODÈLES 1993 ET DÉMONSTRATEURS
3 COROLLA 93 LE

ENSEMBLE TOURISME. AUTO-PILOTE, 
VOLANT AJUSTABLE, RADI0-CAS8ETTES ET PLUS.

*EXEMPLE: 18 448$ 
RABAIS: 2500$

NOTRE PRIX: 15 948$
2 MANUELLES 1 AUTOMATIQUE

2 CAMRY1993
SEDAN 4 CYLINORES, AUTOMATIQUE, ENSEMBLE 
ELECTRIQUE, BAS MILLAGE, RADIO CAS8ETTE8.

7 "EXEMPLE: 21 248$
RABAIS: 2800$
NOTRE PRIX: 18 648$

À QUÉBEC

CORPORATION 
PROFESSIONNELLE 
DES PSYCHOLOGI ES 
DU QL’ÉBEC

Le mercredi 17 novembre à 19 h 30 
Amphithéâtre llherer, École Wllbrod-liherer 
7. rue Kobert-Kumilly

Billets en vente
dans toutes les pharmacies PHARMAPRIX 
au comptoir des cosmétiques 
et sur place le soir de la conférence
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Québec LE SOLEIL

MANUELLES OU AUTOMATIQUES,
AIR CLIMATISÉ. ETC...

EXEMPLE: 16 298$’ 
RABAIS: 2000$

NOTRE PRIX: 14

VOUS SEREZ SATISFAITS. 
JE VOUS LE GARANTIS!

v

8ER0E FORTH 
OMKmjftMSffftfTS

TOYOTA "7

^7--------------------------

6070, BOUL. DU JARDIN 023-9843
-run, iMmmn u nvrwinoN in un

montrera sa face dévastée à la 
Terre.

Même dans ses prédictions les 
plus prudentes, le Dr Zdenek Se- 
kanina, astrophysicien au Jet Pro­
pulsion Laboratory, à Pasadena, 
en Californie, dit que « l’impact 
des plus gros fragments déclen­
cherait un extraordinaire specta­
cle pour celui qui se trouverait au 
bon endroit au bon moment ». 
Un collier de perles

Il y a plus d’un an, la comète 
est passée si proche de Jupiter 
que l’énorme champ de gravité de 
la planète a fait éclater la comète 
en multiples morceaux. L^i comète 
fragmentée a été aperçue pour la 
première fois, en mars dernier, et 
on lui a donné le nom de Shoema- 
ker-Levy9, en l'honneur de ses 
découvreurs. Ses morceaux sont 
disséminés sur 161 000 kilomètres 
dans l’espace, des paquets de 
poussière brillant à la lumière du 
Soleil et entourant des débris 
massifs composés de matériaux 
glacés. Le spectacle rappelle aux 
astronomes un collier de perles.

Sur la photo la plus détaillée de 
la comète jusqu’à maintenant, pri­
se par le télescope spatial Hubble 
en orbite, cet été, les experts ont 
identifié au moins 20 perles sur le 
fil du collier. Chaque noyau, bien 
que grandement obscurci par la 
poussière, semble n’avoir pas plus 
de cinq kilomètres de diamètre. 
Dans un point blanc nébuleux, la 
photo de Hubble révèle quatre 
fragments rapprochés les uns des 
autres, en terme astronomique, 
deux de ces morceaux n’étant sé­
parés que de 1130 kilomètres.

Une analyse du comportement 
de la comète et de sa trajectoire a 
amené les Drs Jay Melosh et 
James Scotti, de l’Université d’A­
rizona, à prédire que les frag­
ments devraient atteindre Jupiter 
un par un sur une période de six 
jours centrée sur le 21 juillet. À 
mesure que la comète se rap­
proche, on s’attend à ce que ses 
nombreux débris s'éparpillent, 
s’étirant sur une ligne de 1,6 mil­
lion de kilometres.

Jupiter est enveloppée de 
nuages d’hydrogène et d'un peu 
d’hélium balayés par des vents gi­
gantesques, ce qui donne naissan­
ce à des images de kaléidoscope 
dans toutes les couleurs. À la pro­
fondeur de quelques milliers de 
kilometres, les pressions devien­
nent si fortes que le gaz se trans­
forme en liquide puis, vers le cen­
tre, en métal.

Ascension vertigineuse
• Un jeune appelé du Régiment de 
génie de Castelsarrasin, dans le Tarn- 
et Garonne, qui effectuait, un saut en 
parachute, a bien failli ne pas redes­
cendre du ciel Largué pour son 3e 
saut, l'aspirant Didier Dahran descen­
dait normalement lorsqu'il a été pris 
dans un tourbillon de vents ascen­
dants Le militaire a été propulsé à 
Z000 mètres d altitude sous le regard 
ébahi des officiers présents qui l ont 
vu disparaître dans un nuage Après 
un vol de plus de deux heures, l’ap­
pelé a été retrouvé par un agriculteur 
Transporté à l'hôpital, il souffre de gra­
ves gelures aux mains et aux pieds
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Le gardiennage, c’est encore 
une affaire de filles

dj La Croix-Rouge donne des cours de gardiennage à environ 30 000 jeunes chaque année
OuERFr — li) 0arHionna^ J____________ • . ...QUEBEC — Le gardiennage demeure une affaire de filles. Les 
garçons, s ils participent davantage aux tâches quotidiennes à la 
maison comme faire leur lit, laver la vaisselle et passer 

aspirateur, ne sont pas enclins à choisir cette activité pour se 
aire de argent de poche. Quant aux parents, ils préfèrent 

raire garder leurs rejetons par une fille, surtout s’il s’agit d’un 
bebe aux couches.

pour garder leur enfant s’il est de 
sexe masculin. On voit rarement 
le cas contraire. Mais, dit-elle, 
lorsqu’il y a des couches à chan­
ger et des petites fesses à laver, 
les parents choisissent d’instinct 
une fille. Au Québec, c’est 30 000 
jeunes qui suivent annuellement 
les cours de la Croix-Rouge dont 
au moins 5000 dans la région de 
Québec.

LE SOLEIL a fait appel à la 
direction de l’école secondaire Le 
Sommet, de la Commission sco­
laire Des îlets, pour rencontrer 
des jeunes qui font du gardienna­
ge. Spontanément, une dizaine 
de jeunes filles, de 13 à 15 ans, se 
sont présentées. La plupart d’en­
tre elles ont été initiées très tôt à 
ce travail. Elles ont d’abord com­
mencé par garder leur petit frère 
ou leur petite soeur, pour ensui­
te, à l’âge de 11 et 12 ans, aller 
chez une voisine. Il arrive plutôt 
rarement que l’on soit appelé à 
aller garder à l’extérieur de son 
quartier.

L’argent et le désir d'être utile 
sont les deux principaux facteurs 
qui incitent les jeunes filles à fai­
re du gardiennage. Pour ce 
service, elle reçoivent entre 
2,50 $ et 3 $ l’heure ce qui est 
loin du cinquante cents d’il y a 
vingt ans. Pour une journée com­
plète, on donne généralement 
20$.

par DAMIEN GAGNON
LE SOLEIL

Un avis récent du Conseil de la 
famille sur le travail des adoles­
cents le confirme. Le gardienna­
ge constitue l’activité principale 
du travail des jeunes filles. Dans 
la pratique, elles occupent à 80 % 
ce champ d’activité alors que la 
livraison des journaux est un do­
maine occupé à 75% par les 
garçons.

Elles touchent 
entre 2,50 $ et 3 $ 

l'heure

Mme Ghislaine Paré est repré­
sentante régionale, à Québec, du 
cours « gardiens avertis » mis sur 
pied par la Croix-Rouge. L’an 
dernier, elle a donné, à elle seule, 
le cours à environ 500 jeunes 
dont une centaine de garçons. 
Une nette amélioration, à son 
avis, si on considère, qu’il y a 15 
ans, lorsque le cours a débuté, on 
pouvait compter sur les doigts de 
la main les élèves de sexe mascu­
lin. Elle constate que les garçons 
qui suivent les cours sont généra­
lement plus âgés que les filles. 
Des couches à changer 

Selon Mme Paré, des parents 
vont parfois préférer un garçon

Renseignements à la gardienne
A laisser près du téléphone

! Nom de la famille 
, Adresse

Rue transversale ou description de remplacement 
de la maison:

Téléphone : à la maison:

au travail:

Où vont les parents: 
Téléphone:
Adresse:
Police:
Pompiers:
Ambulance
Centre antipoisons: 
Hôpital 
Docteur:
Voisin:
Parenté 
Taxi:
Les entants:

1 Nom:

Nom 
Nom:

Source: Ambulance Saint-Jean

Garder, c’est comme une obli­
gation, dit Karine Giguère. Mais, 
en même temps, elle aime ça. 
fout l’été, Isabelle Bruneau a 
gardé son petit frère. Eve Lafon­
taine trouve les enfants bien atta­
chants. Généralement, les pa­
rents veulent que l’on amène une 
amie, raconte Marie-Josée Bar­
beau. Marie-Line Laurendeau

Infographie PC / LE SOLEIL

garde pour l’argent, mais aussi 
parce qu’elle aime rendre 
service. Il arrive régulièrement 
que les parents donnent un 
pourboire, surtout s’ils sont 
contents de nous, dit Claudia 
Alain. Lorsqu’elle garde une heu­
re seulement, Mélissa Gosselin 
reçoit souvent 5 $ Habituelle­
ment, dit Marie-Ève Laterreur,

Fife
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cSSe RPo" p.em,ère ranges, de gauche a droite. Kanne Gigeere. Cl'andia Alain,'

Mane-Eve Laterreur et Ève Lafontaine. 9 ' ° d e' Marie'Line Laurendeau, Mane-Josee Barbeau, Geneviève Boutin, Melissa Gosselin,

les parents nous demandent quel 
prix on exige. « On laisse cela à 
leur discrétion ».
Des téléphonés obscènes 

C est plutôt rare que l’on re­
çoive des téléphones d’inconnus 
lorsque l’on garde. C’est arrivé à 
Geneviève Boutin. Un individu 
voulait aller « faire des affaires 
cochonnes » avec elle. Elle a ap­
pelé sa mère. Mais il n’est pas 
venu.

Le cours de la Croix-Rouge est 
très populaire. Huit des jeunes 
filles que LE SOLEIL a rencon­
trées, l'ont suivi. Catherine Roy a 
bien aimé son expérience, sur­
tout pour ce qui est de la partie 
traitant des soins à donner à l’en­
fant. Ce cours s’adresse aux 
jeunes de 11 ans et plus. Il se 
donne généralement au cours de 
la dernière année du cours pri-

Lorsqu’il y a des couches 
à changer et des petites 

fesses à laver, les parents 
choisissent d'instinct 

une fille

maire. D’une durée d’une dizaine 
d'heures, il traite notamment des 
droits et des responsabilités du 
gardien, des soins de l’enfant, de 
l’alimentation, de la relation gar­
dien-enfant, de la sécurité et de 
la prévention.

Des clubs sociaux, des com­
missions scolaires, des comités 
d’école et de parents, des munici­
palités et également des CLSC se 
chargent de l’offrir, avec le con­
cours de la Croix-Rouge. On fait 
alors appel à différents spécia­
listes : des enseignants, des infir­
mières, des psychologues, des 
policiers et des pompiers. Le 
cours se donne après les heures 
de classe ou, encore, les fins de 
semaine.
• Pour toute information sur les 
cours de la Croix-Rouge, commu­
niquer avec Mme Lucie Beau­

mont, à la Croix-Rouge, au nu­
méro de telephone 687-5062 
(poste 3326)
• pour les gens de l’extérieur de 
Québec, 1-800-463-2194.

Les responsabilités 
d'une gardienne

Envers les enfants :
Leur assurer la sécurité.

Leur prêter attention et faire 
preuve de patience avec eux.
Les nourrir et les réconforter.

Envers les parents :
Garder leurs enfants en sécurité. 
Fournir un service courtois, fiable. 
Respecter l'intimité des parents.

Conseils aux parents :
Renseignez-vous sur la gardienne. 

Exigez deux ou trois références, 
que vous vérifierez.

N’accordez pas à un garçon la 
garde d'une fillette.

N'engagez pas une gardienne de 
moins de 11 ans.

Donnez à la gardienne les 
directives qui s'appliquent à votre 

situation particulière.

Rencontrez la gardienne quand 
vous n'êtes pas pressés et 

permettez-lui de rencontrer les 
enfants.

Laissez à la gardienne un numéro 
de téléphone où elle peut vous 

joindre.

Fournissez-lui une liste des 
numéros d'urgence.

Donnez-lui des détails sur les \ 
habitudes des enfants, sur leurs ! 
besoins spécifiques, sur leurs 
jouets préférés, et sur l'heure 

du coucher.

« C’est l’amour et l’aventure
□ Chercheuse à l’hôpital du Saint-Sacrement
Quand le grand amour a frappé Elizabeth MaunseU au milieu des 
années ,O, elle n .imaginait aucunement que Cupidon allait l'aider à 
atteindre pareil sommet : une reconnaissance internationale 
pour ses travaux sur les aspects psychosociaux du cancer du sein 
« Vous voyez bien que le hasard fait parfois bien les choses », 
confie, avec son plus bel accent, la jeune épidémiologiste qui vient 
de se voir attribuer la plus haute distinction par la Société 
internationale do psycho-oncologie.

cert avec les Drs Jacques Brisson, 
épidémiologiste et professeur au 
département de médecine sociale 
et préventive de Laval et Luc Des­
chères, chirurgien et directeur de 
la Clinique des maladies du sein 
de l'hôpital du Saint-Sacrement, 
entreprenaient une recherche por­
tant sur la qualité de vie de vic­
times du cancer du sein. Quelque 
235 femmes, traitées dans sept hô­
pitaux de la région de Québec, ont 
alors accepté de faire part de leur 
état d ame pendant les 18 mois 
qui ont suivi leur chiruçgie.

«Les résultats, précise Eliza-

qui m’ont amenée à Québec »
, elle mérite une reconnaissance internationale

p«r JACQUES DRAPEAU
LE SOLEIL

Originaire de l'Australie, Dre 
Maunsell étudiait en psychologie 
à l’Université de Toronto lors­
qu’elle a fait la connaissance d’un 
Québécois francophone, inscrit en 
linguistique à la même institution. 
Ils sont tombés amoureux. « C’est 
l’amour et l’aventure qui m'ont 
amenée à Québec, ajoute-t-elle 
avec le sourire. Je n’ai jamais re­
gretté d’avoir suivi mon conjoint 
dans cette ville que j’aime 
beaucoup.»

Quand elle s’est installée dans 
la Vieille Capitale en 1976, Mme 
Maunsell ne parlait pratiquement 
pas le français. « C'est en ensei­
gnant l'anglais à des fonctionnai­
res fédéraux que j'ai appris le 
français », souligne-t-elle. Plus 
tard, elle a participé à un projet de 
recherche à l’Université du Qué­
bec. « C’est à ce moment, dit-elle, 
que j’ai commencé à me passion­
ner pour la recherche. »

Elizabeth Maunsell s’est ensui­
te tournée vers le département de 
médecine sociale et préventive de 
l’université Uval où elle a étudié 
durant quatre ans, et s'est jointe 
au groupe de recherche en épidé­
miologie de l'hôpital du Saint-Sa­
crement. «Je suis entourée de 
gens extraordinaires », insiste-t- 
elle.

En 1984, Dre Maunsell, de con-

beth Maunsell, indiquent qu’envi- 
ron une femme sur trois a rap­
porté un haut niveau de 
symptômes de détresse psycholo­
gique. »Ce sentiment ressenti ne 
variait pas en fonction de l'âge, du 
statut marital ou du niveau de sco­
larité des femmes opérées.

Le groupe de recherche a cons­
taté, par contre, que les femmes 
ayant déjà vécu, avant la mastec­
tomie, des moments importants 
de tristesse, d'épuisement ou de 
dépression étaient plus sujettes à* 
rapporter de hauts niveaux de dé­
tresse psychologique. Il en était de 
même pour les femmes qui 
avaient subi plusieurs autres évé­
nements stressants au cours des 
cinq années précédant leur 
chirurgie.

Selon Mme Maunsell, il serait 
possible d’identifier les femmes 
qui vivent une détresse psycholo­
gique après une mastectomie afin 
de leur offrir éventuellement une 
aide psychologique plus soutenue. | 
« Les informations nécessaires à J 

l'identification de ces femmes ne | 
font pas partie du dossier médical g 
et ne s’obtiennent que par des en- r= 
trevues spécialement adaptées », | 
ajoute la chercheuse. .i

Dans une autre étude présente­
ment en cours, subventionnée par 
l’Institut national du cancer du 
Canada, les Drs Maunsell et Des­
chênes fourniront un nouvel éclai­
rage sur la qualité de vie des 
femmes qui ont survécu à la mala­
die et qui faisaient partie du grou­
pe étudié en 1984.

imjï:
Elizabeth Maunsell 

mérite la pli» haute distinction 
la Société internationale 

de
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Lecture et langage du corps
Notre corps un grand livre ouvert 
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JEAN-PIERRE CHARTRAND
thérapeute psycho-corporel 

Le mercredi 10 novembre à 19 h 30 
Hôtel Plaza Universel 
3031. bout Laurier

PrlAr** de réserver 
(418) 687-1165 

Coût: 13$ (membre* 12*) r
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1 1 000 000.00 $ 
5/6+ 1 24 584,60 $
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1 OOO 000 $
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laturopathie, phychologie, physiothérapie, ostéopathie, musicothérapie, etc.

Personne n’a encore expliqué l’origine du bâillement
i i i_________ • • ... . __
□ Les musiciens solistes bâillent souvent avant d’entrer en scène, 
les athlètes de haut niveau le font avant les compétitions, et les parachutistes
( ATONSVILLE,   L<* hâillemont n’a nac ....... s. ___________ '( ATONSVILLE — Le bâillement n’a pas encore révélé tous ses 
mystères et certains spécialistes croient de moins en moins qu il 
répond a un manque d’oxygène mais plutôt qu’il constitue une 
reaction antistress.

par ANGELA WALKER
de I Associated Press

Robert Provine, professeur de 
psychologie à l’Université du Ma- 
ryland-Comté-de-Baltimore a 
étudié la question pendant dix 
ans en examinant un millier de 
cas au moins. Selon lui, « les 
anxieux tendent à bâiller beau­
coup et il n’est pas impossible 
que cela permette d’augmenter la 
vigilance, même si personne ne 
l’a démontré. Il n'est pas impossi­
ble non plus que le bâillement 
augmente la performance. »

On en reste, autrement dit. au 
stade des hypothèses car person­
ne n’a encore explique l’origine 
du bâillement. Il est vrai que ce 
n’est pas une question qui pas­
sionne les scientifiques et Robert 
Provine est l’un des rares à s’y 
être intéressé.

Lors d’une interview récente 
dans son laboratoire, il recon­
naissait que le fait que le bâille­

ment soit la chose la mieux par­
tagée au monde pouvait 
expliquer le manque d'intérét 
des chercheurs. Après toutes ces 
années à etudier la chose, il a fait 
un certain nombre de constats. 
Ainsi, le meilleur moyen de faire 
bâiller quelqu'un est de lui mon­
trer la photo d'un individu en 
train de bâiller : constat intéres­
sant. susceptible d’éclairer la fa­
çon dont le cerveau reconnait et 
utilise l’information visuelle.

Quelques constatations
Le professeur Provine a aussi 

fait les constats suivants dont 
certains sont bien connus :

• un bâillement moyen dure en­
viron six secondes. Nous avons 
peu de contrôle conscient du 
phénomène et tenter de retenir 
un bâillement n’en supprime fias 
le besoin ;

• les bâillements intensifs sur­
viennent pendant l’heure qui suit

7
mm

if»

le lever et celle qui précède le 
coucher ;

• la fatigue, l’anxiété et l’ennui 
provoquent le bâillement ;

• le bâillement est un sous-pro­
duit de l’étirement. Il n'est pas

avant de sauter
impossible que ce soit une forme
d’etirement facial.

En revanche, la croyance très 
répandue selon laquelle le bâille­
ment répond â un manque d'oxy- 
gene ou au besoin d'expulser du 
dioxyde de carbone n’est pas 
confirmée par les recherches du 
Pr Provine qui a fait inhaler suc­
cessivement de l’oxygène, du di­
oxyde de carbone ou de l’air am­
biant à 18 cobayes sans noter de 
changement notable dans leur 
comportement.

360 éudiants bâillent
En 1989, il a projeté à 360 étu­

diants des images de person­
nages faisant diverses mimiques 
parmi lesquelles, naturellement, 
des bouches ouvertes par un bâil­
lement. Lorsque ces dernières 
apparaissaient, que ce soit tête 
en bas ou de côté, presque tous 
réagissaient en bâillant. Encore 
plus troublant, lorsque la bouche 
n’apparaissait pas sur les photos 
où elle avait été découpée, les 
étudiants ressentaient néan­
moins une envie irrépressible de 
bâiller, tout comme lorsque la 
photo était intacte.

technique chirurgicale
□ Glissé à l’intérieur de la cornée un anneau en aplatit la courbure
ST. LOUIS, Missouri (AP) — Une nouvelle technique 
chirurgicale de traitement de la myopie est en cours 
d expérimentation aux Étals-Unis où des petits anneaux de 
plastique vont être implantés sur 75 patients qui souffrent de ce 
défaut de vision.

L'anneau coméen 
intrastomal
L'implant en plastique 
étire et aplatit la 
cornée

Quinze operations ont déjà été 
réalisées et, si les résultats sont 
jugés positifs, la technique pour­
rait être utilisée couramment dans 
les quatre années à venir.

ANNONCE

La santé vertébrale 
optimale

Mieux vaut prévenir que guérir...
Les déplacements (subluxations) vertébraux sont 
très frequents et peuvent serieusement affecter la 
santé L apparition des premiers symptômes peut 
survenir longtemps apres que le processus de dégé­
nérescence de la colonne vertébrale ait commence. 
S'ils sont détectes des le début, avant même que les 
symptômes apparaissent, ils sont beaucoup plus fa­
ciles a cornger. Ces deplacements provoquent des 
irritations nerveuses affectant une ou plusieurs par­

ties de votre corps Trop de personnes attendent 
que la douleur soit présente avant de consulter un 
chiropraticien Sachez que si vous possédez une co­
lonne vertébrale en santé, il serait étonnant que vos 
activités quotidiennes produisent suffisamment de 
stress pour provoquer une douleur spontanée Notre 
personnel qualifié se fait un devoir de faire de la pre­
vention des conditions vertébrales, à vous de le 
consulter
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Le Dr David Moore vous offre

EXAMEN DE DÉPISTAGE SANS FRAIS
jusqu'au 30 novembre 1993

Centre chiropratique Moore
543, Grande Allée Est (stationnement gratuit) - 529-4862

Chiropraticien de rile
1015. rue Prévost. Saint-Pierre, île d Orleans - 828-2948 Dr David Moore

« Les résultats de cette série 
initiale de patients nous enthou­
siasment ». affirme le Dr David 
Schanzlin, chef du service d’oph­
talmologie du centre médical uni­
versitaire de St. Louis, qui a réa­
lisé les cinq premières opérations.

L'un des premiers cobayes. Bill 
Curtis, 25 ans, opéré de l'oeil gau­
che, a maintenant une vision ac­
ceptable alors qu’il ne voyait prati­
quement rien sans ses verres de 
contact. Il compte se faire opérer 
de l’oeil droit en décembre.

Le Dr Jay Pepose, professeur 
d’ophtalmologie à l’école de 
médecine de l’Université de Wa­
shington, juge toutefois préma­
turé de crier victoire. « Je pense 
que comme de nombreuses tech­
niques chirurgicales, il faudra un 
certain temps pour en évaluer la 
sécurité et l’efficacité », a-t-il dit 
« La kératotomie radiale est ainsi 
pratiquée depuis 1978 et elle com­
mence à peine à se répandre. »

Le Dr Schanzlin explique 
qu’aucun incident n'a été constate 
jusqu'ici et que les praticiens pro­
fitent de ces expériences pour 
perfectionner la technique.

L’anneau coméen intrastomal, 
fabriqué par la société Keravision 
inc., de Santa Clara (Californie), 
mesure environ un centimètre de 
diamètre. Son implantation sous 
anesthésie locale n’exige qu'une

Cristallin
Fournit 30 % 
du pouvoir ré­
fringent de 
l'oeil.

Zon« 
optique

Les rayons lumineux 
se concentrent en (ace 

de la rétine, provoquant une 
vision embrouillée.

■Il} Les
rayons lumineux se 

concern ent sur la rétine

Cornée
Tissu courbe fs, 
et transparent 
qui fournit 
70 % du pou­
voir réfringent 
de l'oeil.

Iris
La partie 
colorée de 
l'oeil agit 
comme un 
obturateur, 
contrôlant la 
quantité de 
lumière qui 
pénètre 
dans l'oeil.

incision a la périphérie de la cor­
née. Glissé à l'intérieur devant la 
pupille, l'anneau aplatit la courbu­
re de la cornée de façon à concen­
trer avec précision les rayons lu­
mineux sur la rétine, rendant ainsi 
les images plus nettes.

Le Dr Penny Asbell, qui a rea-

Un 
implant 

oculaire 
qui corrige la myopie

Un anneau plat en plastique corrige la 
vision en aplatissant la cornée pour 

qu'elle puisse concentrer la lumière sur 
la rétine avec plus de précision.

lise cinq operations a l'hôpital 
new-yorkais du Mont Sinai, expli­
que que la procedure n’exige pas 
d'intervenir sur le centre de l'oeil 
qui constitue une zone critique. 
« Pour cette raison, nous devrions 
pouvoir obtenir non seulement 
une bonne vision, mais une vision 
de qualité. »

Des extraits de « Kudzu » pour combattre l’alcoolisme
WASHINGTON (AFP) - Une mauvaise herbe grimpante 
d origine asiatique, le Kudzu, pourrait constituer un remède 
efficace dans la cure de désintoxication des alcooliques, indique 
une etude présentée récemment par une équipe de la faculté de 
medecine de Harvard.
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Selon deux chercheurs, les Drs 
Bert Vallee et Wing-Ming Keung. 
le Kudzu, importe aux États-Unis 
au début du siècle pour servir de 
fourrage au bétail, possède des 
vertus réelles dans le traitement 
de l’alcoolisme et est utilisé à cette 
fin en Chine et au Japon depuis 
I an 200 de l’ère chrétienne.

Des experiences menées sur 
des hamsters dorés de Syrie — 
une race de rongeur ayant, en la­
boratoire, un penchant pour les 
boissons alcoolisées — ont montré 
des résultats suprenants, souligne 
le rapport du Dr Vallee publié 
dans la revue spécialisée The Pro­
ceedings of the National Academy 
of Sciences.

Des hamsters qui avaient reçu 
des injections d’extraits de Kudzu 
(notamment du « daidzin et daid- 
zein ), ont réduit immédiatement 
leur consommation d’alcool de 
* plus de 50 % », selon le Dr Val­
lee, précisant que l’appétit de ces 
rongeurs pour les autres aliments 
restait intact.

Les chercheurs américains en­
tendent poursuivre leurs expé­
riences sur d'autres animaux, et 
espèrent être prêts d’ici à un an 
pour des essais cliniques de ce 
traitement sur l’homme
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Les dialysés ont doublé au Canada en 10 ans
□ Un nouvel appareil simplifiera le traitement
Le service de dialyse de 1 Hôtel-Dieu de Québec acquerra d'ici 
un mois ou deux, un recydeur d'un nouveau modèle pour la 
dialyse péritonéale. Si les caractéristiques simplifiées de ce 
recycleur sont conformes aux prétentions du manufacturier, U est 
bjen possible qu un plus grand nombre de personnes atteintes 

insuffisance rénale terminale choisissent ce mode de dialyse 
qui peut etre effectué à domicile pendant la nuit. Ce serait là 
un avantage certain, puisque l’incidence de l'insuffisance rénale 
terminale est nettement en hausse, le nombre des patients 
étant passe de 5576 à 13 190 au Canada, entre 1981 et 1991.

travers lequel on fait circuler son 
sang, qui est purifié par un pro­
cédé physico-chimique connu 
sous le nom de dialyse. Sommai­
rement. on peut dire que le sang 
circule dans un filtre poreux, qui 
baigne lui-mème dans un liquide 
appelé dialysat. Les échanges 
chimiques se font par les pores 
du filtre.

Le patient doit être branché à 
cette machine au rythme de trois 
séances par semaine, à raison de 
trois à cinq heures par séance. Il 
implique donc que les personnes 
atteintes d’insuffisance rénale 
doivent demeurer dans la région 
immédiate de l’hôpital pour y re­
cevoir leur traitement.
La dialyse péritonéale
• Pour la dialyse péritonéale, la 
technique de filtration est à peu 
près identique, mais au lieu de 
procéder à une circulation extra­
corporelle, c’est le dialysat qui 
est introduit dans la cavité abdo-

P*r JEAN-CLAUDE PAQUET
LE SOLEIL

Le Dr Serge Langlois, néphrolo­
gue de 1 Hôtel-Dieu de Québec, 
souligne que sur 250 patients en 
dialyse à cet hôpital, 150 sont en 
hémodialyse, et les autres sont 
en dialyse péritonéale.
La dialyse: 2 modes de 
filtration du sang

La dialyse, explique-t-il, est un 
mode de filtration du sang au­
quel doivent être soumis les per­
sonnes dont les reins ne fonction- 
nent plus. Ces personnes 
peuvent mener une vie relative­
ment normale, mais doivent se 
soumettre à l’un des deux modes 
de dialyse, soit l’hémodialyse ou 
la dialyse péritonéale, car ce trai­
tement est essentiel à leur survie. 
L’hémodialyse

• Pour l’hémodialyse, le pa­
tient est branché à un appareil à

minale. Le péritoine, membrane 
sereuse qui tapisse la cavité ab­
dominale, est très vascularisée et 
est également permeable.

Cette méthode nécessite la 
mise en place chirurgicale d’un 
tube d’accès dans le péritoine 
pour la circulation de la solution 
de dialyse. En fait, il ne s’agit pas 
d’une circulation, mais plutôt de 
l’introduction dans la cavité ab­
dominale de la solution de 
dialyse.

La dialyse péritonéale 
peut être pratiquée selon 
deux modalités
• La première consiste à intro­
duire dans l’abdomen (et à 

vider), quatre fois par jour, la so­
lution de dialyse. Ce mode de 
traitement nécessite que la dialy­
se soit faite tous les jours, mais 
elle a le mérite de pouvoir être 
effectuée à domicile, après un 
entrainement adéquat, ce qui est 
particulièrement avantageux 
pour les personnes qui résident 
loin des centres hospitaliers trai­
tants, qu’on ne retrouve au Qué­
bec que dans les regions de Qué­
bec, Montréal, Sherbrooke, et 
Chicoutimi.
• L'autre modalité est à peu près 
identique, mais au lieu d’emplir 
et de vider la cavité abdominale 
quatre fois par jour sur une pé­
riode de 24 heures, c’est un appa­

reil appelé recycleur, qui assume 
les changements du dialysat, et 
parce que ces changements sont 
plus frequents, on peut réduire le 
temps de dialyse à douze heures, 
de sorte qu elle peut être faite en 
soirée et pendant la nuit.

L’appareil est cependant assez 
considerable et pese environ 
90 kilos, de sorte que le patient 
doit y être assujetti. Sur les quel­
que 100 patients de l’Hôtel-Dieu 
de Quebec, seulement deux utili­
sent un recycleur.

Mais le nouvel appareil conçu 
par la firme Baxter International 
inc., des Etats-Unis, ne pèse que 
10 kilos, a la dimension d’un ap­
pareil vidéo et est entièrement in­
formatise, programmé pour tenir 
compte des besoins spécifiques 
du patient. Son fonctionnement 
est tellement simple, dit le fabri­
cant, qu’elle pourrait être opérée 
par un aveugle qui porte des 
gants de hockey.

Selon le président de cette en­
treprise, M. Donald Joseph, plus 
de personnes atteintes d’insuffi­
sance rénale terminale sont trai­
tées à l'heure actuelle en hémo­
dialyse, mais la simplicité de son 
appareil pourrait éventuellent in­
verser les rôles.

Pour sa part, le directeur mé­
dical de la National Kidney Foun­
dation des Etats-Unis, le Dr Ira
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Le Dr Serge Langlois, néphrologue de I Hôtel-Dieu de Quebec, fait voir ici 
le recycleur de dialyse péritoneale qui sera prochainement remplacé par 
un petit appareil portatif pesant seulement 10 kilos.

Greifer, dit que le mode de fonc­
tionnement de ce nouvel appareil 
le rend de 20 à 30 % plus efficace 
dans la même période de temps. 
Il a, en outre, le mérité d'être por­

tatif, ce qui permettra aux pa­
tients de pouvoir voyager, une 
impossibilité évidente avec les 
recvcleurs de première 
generation.

Pas d’aspirine de routine pour 
les femmes enceintes
Une nouvelle étude trouve peu de bénéfice à donner de 
1 aspirine aux femmes enceintes en santé comme moyen de 
prévenu- la haute pression, une complication sérieuse pendant la 
grossesse.

De nombreuses études ont établi 
que l’AAS (acide acétylsalicylique 
ou aspirine) peut prévenir la 
haute pression pendant la gros­
sesse chez les femmes qui sont 
déjà exposées à en souffrir.

Certains médecins recomman­
dent également de petites doses 
d’AAS aux femmes qui affichent 
un risque modéré ou faible, sous 
prétexte que cela pourrait aider et 
ne pourrait pas nuire. 11 n’existe 
toutefois aucune preuve à ces 
affirmations.

La nouvelle étude avait pour 
but d’établir si toutes les femmes 
à leur premier enfant bénéficie­
raient d’une faible dose quotidien­

ne d’AAS. Elle a démontré que les 
avantages étaient minimes et que 
l’AAS n’améliorait pas la santé 
des nouveau-nés.

« Nous ne recommandons pas 
l'utilisation routinière de faibles 
doses d’aspirine pour les femmes 
qui en sont à leur premier en­
fant », de conclure les chercheurs.

L’étude, menée auprès de 
3135 femmes enceintes, est la plus 
importante à examiner cette ques­
tion. Elle a été menée par le Dr 
Baha Sibai, de l’Université du 
Tennessee, et par des collègues de 
neuf autres institutions, et elle 
était publiée dans le numéro du 
20 octobre du New England 
Journal of Medicine.

Le neurologue 
a-t-il raison ?
• Un neurologue que j'ai consulté veut me 
traiter pour de l’épilepsie même si mon 
électro-encéphalogramme et mon rayon X 
du crâne sont normaux. Je suis un garçon 
de 19 ans en bonne santé.
Ce n’est pas plaisant d’être étiqueté d’épilep­
tique avec un électro-encephalogramme nor­
mal et encore moins plaisant de prendre une 
médication. Or, le neurologue sait ce qu’il 
fait. Un électro-encéphalogramme « peut ai­
der » à confirmer un diagnostic mais, dans la 
majorité des cas, ce diagnostic se fait par 
l’histoire clinique. On pourrait même dire

CHRONIQUE MÉDICALE
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qu'une simple radiographie du crâne n'a pas 
tellement sa place dans l’étude ou dans le 
diagnostic d’une personne épileptique sur­
tout si on considère l’importance que prend 
actuellement la résonance magnétique dans 
ce problème. Si le neurologue juge bon de 
vous faire subir des examens supplémen­
taires ce ne sera que pour confirmer son 
diapiostic. Entre-temps, prenez la médi­
cation et suivez les conseils recommandés 
par votre neurologue car on connaît les 
conséquences parfois graves d’un problème 
d’épilepsie non traité.

Pour éviter la grippe !
• À l’approche de l’hiver, existe-t-il des 
moyens miraculeux pouvant nous permet­
tre de prévenir la grippe ?
Les chercheurs du monde entier s’évertuent 
à trouver une solution pour contrer l’attaque 
de ces microbes qui sont responsables de la 
grippe, des rhumes, du zona, de l’herpès 
simplex, etc. Il existe des vaccins contre cer­
tains microbes mais, malheureusement, le 
vaccin universel n’est pas encore né. Cer­

taines personnes vont consommer un sur­
plus de zinc, d’autres des suppléments de 
vitamines C, d’autres vont soumettre leur 
corps à des bains de contraste, d'autres évi­
tent le froid, d’autres évitent les gens qui 
toussent et qui éternuent, etc. Chaque per­
sonne a sa façon à elle de faire de la préven­
tion. Tous ces moyens sont excellents, mais 
je vous dirais, selon mon expérience, que les 
gens fatigués, stresses, tendus, les gens qui 
traversent des périodes difficiles, ceux qui 
mangent mal, qui souffrent de solitude, bref, 
ceux dont le système immunitaire est affai­
bli, sont plus vulnérables aux infections ou 
aux microbes de la grippe. Même si le zinc et 
la vitamine C sont reconnus pour stimuler le 
système de défense, le repos, la bonne ali­
mentation, le fait de savoir conserver ses 
énergies et de savoir s'entourer d’amis sont 
aussi des conseils à suivre pour prévenir la 
grippe même si la solution idéale n’existe 
pas. Malheureusement, pour beaucoup de 
gens, l’hiver devient une période de change­
ments importants dans leurs habitudes de 
vie : moins de sorties, moins bonne alimen­
tation, tendance à la déprime, etc.
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HOMEOPATHIE PSYCHOLOGIE
ECOLE : d Ens®j9nement Supérieur en Homéopathie du Quebec formation profes- 
m*nnoth„< 4.’° n il ‘ont,nue, programme cadre du Syndicat professionnel des ho- 
cî5'm658-3908 N800-463 3OT7. Qu0,r-Boür9e°'s' 222- Sf-Foy (Quebec) AIDE PSYCHOLOGIQUE DE STE-F0Y * PsYchollo9u*5 professionnelfelle)s

i.. , . speciohsè(e)s dons revaluation etle ,r<JI adolescents, odultes, couples et fomilles. Jour, soir sur render-
VOUS ; (4 I o) 654- I I 60.

RISSEMENT

CENTRE HOMÉOPATHIQUE ET NATUREL DE CHARLES-
BOURG ! Un® ho™*?t>0'h'e de qualité par des profess.onnel(elle)s d experience qui 
n r-u f>e\'vrent dons le domaine depuis plus de 10 ans 8420. boul Henri-
Bourosso, Charlesbourg 626-4686 Conseils, consultations, produits naturels

NOUVEAU - NOUVEAU • Perde,7 du poids sons nuire ô votre santé ni à votre
« i/\Ao • portefeuille, avec l aide d'herbes naturelles. Satisfac­
tion garantie o 100 a, Vous êtes suivis Tau* de réussite o 96 5% confirme par rapport medi­
cal Informez vous de notre spécial de lancement Téléphonez maintenant ou 877-8669

HOMEOPATHIE QUEBEC* *-es spécialistes en homéopathie Vaste choix en
, ,, 1 produits naturels et homéopathiques. Consultation

* su’’*nde''vous Allergies rhumatismes, eczema, asthme insomnies infec­
tions a repetition. 2383, chemin Ste-Foy 653-5400

Dr NICOLE TREMBLAY* p*Ychp|ogue, acupunctrice, hypnotheropeute Prof cert
, . , * dy Healing Too Center de New York Services intégrés

ae thérapie, de traitements et d enseignement pour vous aider o retrouver votre équilibré 
physique, mental et spirituel (418)688-1711. 4

REFLEXOLOGIE

BALNÉOTHÉRAPIE
HYGIENE DE L'OREILLE

AUBERGE LE FLORÈS * offr,®z-voul •• r*u« ° •o compagne I Accueil choleureux,■■ ■ ■'P • confort *♦ nmkinne* C-_A_ 4- /- t .looe/, . . -- - ®f ombionce exceptionnels Forfaits Gôter.e,
129 5/2 pors (souper - coucher - déieuner) SPA détente, 148 $/|Our/pers occ double 
incluant deieuner, dmer. souper, coucher, massage, olqothéropie, sauna, pressotherop.e 
bain thérapeutique. Inverseur DEVA Reservation (819) 538-9340

HYGIENE DE L'OREILLE! 1/0',em«r't 20$ sur rendezvous Enleve les bouchons 
• , , , ’ de cerumen Neutralise la baisse de l ouie Aide o de-

rangestienner les sinus Soulage les migraines et les douleurs ouriculaires por son effet 
calmant. Cours sous forme de stoge pratique de 4 heures sur l'utilisation de I otoscope et 
0073 9 °S ounculo'res Vou* r®cevrez un traitement et apprendrez o en donner 649-

ARQ ! Academie de reflexologie du Quebec Formation professionnelle de lo reflexolo 
g!e dans son entier Hoptonomie ef techniques de massages reflexes pieds

tête f Ou rhnmoc mute, .Imr» ___.. -J-a-.aI.___ t
...» ----- ' e- Tfjcnmques oe massages retiexes pieds.

mainv tète, cou. chaînes musculaires et articulaires de tout le corps Formation personnelle
en retlevoift/lio nnr lac nine, r .....__________BTH n . res fs

Devenez un(e) thérapeute
ri ,------- s. ■ ' "wjuu'uitos ci amçuio'res oe tout ie CO

en reflexologie par les pieds Cours reconnus par RTR RASQ 
reflexe reflexologue chevronnê(e).(418)651-8575

RELAXATION

CENTRES SANTÉ IRIDOLOGIE

"CENTRE ÉQUILIBRE SANTÉ LES QUATRE-TEMPS LAC-BEAUP0RT":
Sur la rive du lac Beouport, 6 15 minutes de Quebec, piscine intérieure et sauna golf 
equitation, forfait sonte, massothérapie, reunion d affaires Pour informations et réserva­
tions (418)849-4486, 1-800-363-0J79

MICHELINE FISET, Ph. D., N. D. : M®mbr® d® 1 *»°ci°"on quebeco.se des
r noturothérapeutes du Qu ebec (969)

Qu^cU,pLur;ti:?mOtn068i.5°58e7mbre '"3' °ü 675' “°^®'"«Bourg.o,s, local 106.

CENTRE DE MEDITATION TRANSCENDANTALE : %
20 minutes deux fois por |Ouret procure un repos très profond Int. 529-8464

LABORATOIRE D ORTHÈSE
CENTRE LUCIE NOLET * Mosso9°s thérapeutiques, irrigation du côlon (cure), sui-

* v's ®n relation d aide, (forfaits) conference cours soi­
rees d information gratuitos 13 ans d experience, membre O N Q occredite par lo plupart 
des cies d'assurances Prochaines conferences 10 nov , 24 nov. Tel : 654-01 71

CENTRE OSIRIS: Meditation cosmique ettherap e des couleurs por lo relaxation et 
lo respiration du yoga Centre Osiris, 1186, ovenue Murray En­

tree libre Tous les mordis 6 20 h 15 Information au telephone 682-5437

LABORATOIRE P0ULI0T* (Permis2'03-613-2) Orthéses plantaires et chous-
fnntx .i . . .. sures sur mesure Spécialiste en chaussures d en-
largeurs b*990r'chemm^e<Fo^ Tel SS652*(?r001OrCb*’ ^ ,r°V°" W®S P°’",ur« * SEXOLOGIE

L EVEIL* L apprtKh® fllobal® J® lo sonte Venez vous ressourcer dons un coin de lo 
* compagno boouceronne Accueil choleureux III Forfait sé|our repos (un cou­

cher - un massoge - 3 repos sonte un bain thérapeutique sauno ou pyramide! 120 J orr 
double. Réservations (418) 774-2929

LASERO-THERAPIE

ARRETER DE FUMER î o^ni® Seulf. 'e”!°n ou ,0i®r doux T°ux de réussite de95%. Loser-Nico-Thérc

NICOLE DESHAIES M A * Sexologue clinicienne Quand la sexuoiite devient 
f * ** u" problème, thérapie sexuelle, consultation indivi­

duelle ou de couple 2666, chemin Ste-Foy, Ste-Foy Tel 523-7121

i-Theropie Tel 623-0773

LE REIAXARIUM DU GEORGESVILIE:
lour-sonte avec un oir de voenneos massages, aqua-massoge. soins oui olgues corps et 
visage, drainage lympho énergétique, piscine intérieure, souno, tourbillon, ham vapeur 
etc Séioursde I à 7 jours â partir de 99 t /pers I -800-463-3003

ORTHÉSISTE

CHIROPRATIE
MARC BILODEAU : 50ndal®* d® tonte* ®t orthopédiques pour touteA j . . - , 1° famille pointures 3 ô 15, largeur 4A 6 5E Morehond autori-
Queblc“nf 6608-4959 k S*'V'<:e ° dom'c'le Nouveli® °df®«® 1360, Champfleury,

L'OPTION CHIROPRATIQUE DE LA RUE CARTIER : LcZ°n°r;r
leau et Daniel Chorlond vous offrent une approche chiropratique douce et differente qui 
vous honore Elle permet I expression de votre potentiel vitol et fovor.se le retour de votre 
sonte Pour assister o une session d information ou pour une entrevue prêlimmoire privée 
sons frais, veuiller téléphoner ou 640-9393

PRODUITS NATURELS

SE SOIGNER SEUL: Ay*t ®S plpn*®« medicmoles de T.trex International Egale
, . . ment produits d omoignssement et traitement pour lo loti

N D 849-r7882aV,,C ^ résu,to,s 9°™"*'* Distributeur independent Koren Ludlow H D

FAITES-VOUS CONNAÎTRE DE NOS NOMBREUX 
LECTEURS PENDANT 13 SEMAINES POUR LE PRIX DE 12!

Annoncez dans cette rubrique pendant 12 semaines et 
nous vous offrirons la 13e parution gratuitement !

SERVICE DU TÉLÉMARKETING AU

647-3377-7(3



Quebec. Le Soleil, dimanche 7 novembre 1993

ET LE BON VIEUX par PrAït.
»

Trouve les 8 erreurs

Que lui est-il 
arrivé ?

Je pense que ce n'est 
pas la premiere fois...

que le passage de la 
zamboni l'hypnotise.

LftPlAct

Va chercher 
le bâton, 

Renifleur

UPtAct

ajiojp ewejjxep Did np eseg g jneg sri|d eiiojp ç neipuj np 
31 d / agoneË ep xnegpoj Did np eseg g ineg ue enôuoi sn|d 
egone6 eiiyç neesio.i ep noD np eseg p neesio.i ep oeg g 
esi|BA B| ep seuenbiig g eaiuiog,| ep jiojp setg i uoijnios

'loop

Eh bien, au moins, il sait 
déléguer son travail !

\JooF
MOOP

Tu ne prends pas
de sandwich, ce 

soir ?

Tu n'as pas eu a attendre très 
longtemps à la billetterie !

Chris Yales, de Chicago, Illinois, 
nous écrit : ~ Shadow, notre chat 
noir, est fou des bouchons de 
plastique
Aussitôt que ^
nous enlevons t >
le bouchon s y yÇ 
d une bouteille ( / ju$ y )j.
quelconque. f- (L-<r4J
il sen empare, ( V - -Av#
le griffe et le \ . 
mordille ! - (

Bonne nuit, chéri,>nne nuit, 
chérie, r

Baptiste L'Ho^ms <?£// vir
P/fvS une poubelle! Scenario et dessin: André Ph. Côte

J'ai un petit creux. Je 
ne parviens pas à 
m'endormir. 7 Uj Mur!# VoIeurI MtFtCJ NOMS/euR

{JOEL COURAGE

I f xy ;L PRENEZ. CE ZO$> DE RECOMPENSE 
VOUS Le ME PU TE Z. [ IL

'---------------------------- - ,—, Non. non, ce a/'est ]
V ( PAS NECESSA/REJ J

Rom NainIenanT, 
c est r ion Jour t>e)re

LE VoL-CrUR £7 Md
. Le Héros'. y

C'est un cer 
cle vicieux !
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